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1925-2005
80 ans de gestion
progressiste.
En 1925, les Malakoffiots
élisaient la liste d'union
PCF-SFIO. En octobre, ils
fêteront 80 ans de gestion
démocratique et les valeurs
qui ont construit l'histoire
de notre ville.

H I S TO I R E
Prise de la tour de Ma l a kof f
1855 : Les zo u aves de Mac
Ma h on pren n ent d'assaut la
tour de Ma l a kof f , clé de la
d é fense de Sébastopo l . A cet
é v é n em en t , n o tre vi lle doi t
s on nom et qu el ques ra i s on s
su pp l é m en t a i res de cultiver
la paix.
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Les vac a n ces sont terminées et
s eptem bre , c’est d’abord , po u r
de nom breux en f a n t s , j eunes et

p a ren t s , le mois de la ren trée sco l a i-
re . Je vo u d rai souhaiter, à tous les élè-
ve s , aux en s ei gn a n t s , une très bon n e
année sco l a i re avec une pensée affec-
tu euse pour les to ut - petits en cet évé-
n em ent de la prem i è re ren tr é e …
Septem bre , c’est le mois des vi s i tes de qu a rti ers . Bi en des tra-
vaux de bâti m en t s , de voi rie et d’envi ron n em ent ont été ef fec-
tués cet été dans notre vi ll e ,qui ont pu causer des désagr é m en t s
p a s s a gers , mais qui ont pour but , é vi dem m en t , une amélio-
ra ti on de la vie qu o ti d i en n e , des réponses à de nouvelles nor-
m e s …
Ces vi s i tes de qu a rti ers sont des ren con tres annu elles en tre les
é lu s , le pers on n el com munal et les habi t a n t s . E lles sont pr é-
c i eu s e s : a utant de discussion s , de mom ents de citoyen n et é ,
pour débattre des problèmes posés et tro uver en s em ble les
r é ponses à y apporter ; a utant d’éléments qui parti c i pent à
l ’ é l a bora ti on des ch oix bu d g é t a i re s ,année après année, des déci-
s i ons à pren d re pour le pr é s ent et l’avenir de notre Vi ll e .
En septem bre , a u ra lieu à Pa ris une initi a tive import a n te
pour dire fortem ent au Gouvern em ent les ex i gen ces des habi-
tants en mati è re de tra n s ports publ i c s . En ef fet , les servi ce s
p u blics des tra n s ports en Il e - de - Fra n ce deva i ent être tra n s-
férés à la Régi on début ju i ll et . Mais le Gouvern em ent ref u s e
d ’ h on orer ses en ga gem ents et ce tra n s fert s’ ef fectue avec une
com pen s a ti on financière très insu f f i s a n te (bi en inféri eu re à
ce qui s’est fait pour les autres régi ons de Fra n ce ) .
Si nous vo u l ons des tra n s ports en com mun plus fiables et
p lus modern e s , une tari f i c a ti on plus ju s te et plus équ i l i br é e ;
si nous vo u l ons em p ê ch er la casse de ce servi ce public indispen-
s a bl e , la mobi l i s a ti on est néce s s a i re . Cet te qu e s ti on con cern e
tous les habitants d’Il e - de - Fra n ce . La pri orité aux tra n s port s
en com mun ne peut re s ter au niveau des disco u rs , elle doit se
tradu i re par des décisions et des ch oix financiers à la hau-
teur des be s oi n s .

Catherine Margaté,
Maire,

Conseillère générale des Hauts-de-Seine

Re n d e z - vous de re n t r é e

Le nu m é ro 195 pa ra î tra vers le 4 octob re

8 > ÉCONOMIE
AG2R : une philosophie.

9

TRAVAUX
L'été de tous les ch a n ti ers
Tour d'hori zon des ch a n ti er s
de l'été et coup de proj ecteu r
sur l'école Ba rbusse et sur la
ZAC de cen tre vi lle où von t
ê tre inaugurés les nouve a u x
l ocaux du cinéma et d’autre s
é qu i pem ents publ i c s .

4
Le représentant de la droite locale 
a menti. 

10 > MISE AU POINT

13 
Coordinatrice en gérontologie.
Projet de forum.

> RETRAITÉS

Tribune des groupes représentés 
au Conseil municipal.

16 > I M AG E S

12 > OPINIONS

14
Rentrée scolaire et autres activités.
Aides dive rs e s.

> RENTRÉE

11
Café parasol. 
La Vigie.

> À TRAVERS LA VILLE

19
Aupra Danse.

> ASSOCIATION

22 > SPORT
Bilan de saison.
Féria et tournois.
Taekwondo : portrait d'une 
championne.

26 > THÉÂTRE
Mais qu'est-ce que tu fabriques ?

28 > INFOS
Vie pratique et associative.

25 > EXPO
Les Kolkoz : entre réel et virtuel.

24
Lire en paix.
Palmarès du concours de la
Résistance.
Hommage à Annette Messager.

> CULTURE
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B i b l i o t h è q u e
Aménagement de rampes pour l’accès des
personnes à mobilité réduite.

5

Avenue Augustin-Dumont
Tous les branchements d’eau doivent être
réhabilités. Commencé en début juillet, le
chantier devrait durer cinq mois. L'opération
nécessite la mise en sens unique de la voie,
avec circulation autorisée de Pierre -
B rosselette vers Gabriel-Péri. Le stationne-
ment est réglementé, au fur et à mesure de
l’avancement du chantier.

7

C e n t re Médico-Psycho-
Pédagogique (CMPP) 
Il sera installé au 5, rue Avaulée. Avant le
déménagement, les locaux ont été remis à
neuf et augmentés d’une superficie de
8 0 m2. La toiture et le ravalement sont
inscrits au pro g r a m m e .

6

Cuisine centrale 
Réfection des sols du re z -
de-chaussée et du sous-sol.

1 0

École élémentaire
Jean-Jaurès 
Cette année, c’est le côté
d roit de l’école qui est réno-
vé. Les travaux compre n-
nent le changement des
pavés extérieurs en verre ,
les faux plafonds, l’éclaira-
ge et les peintures des
cages d’escaliers et des
couloirs, le re m p l a c e m e n t
des fenêtres par des menui-
series en alu.

1 1

G roupe scolaire Paul-Langevin 
Reprise de l’étanchéité de la terrasse ;
réfection des sols, des plafonds, de l’éclai-
rage et de la peinture dans la salle des maî-
t res et le bureau de la dire c t i o n .

3

La coulée verte 
Pour en améliorer l’usage, le
D é p a rtement requalifie le trajet.
Plusieurs mois de travaux sero n t
n é c e s s a i res. Ces aménagements
visent à harmoniser le partage de
l’espace entre piétons et cyclistes. La
continuité complète du parcours sera
assurée et les intersections sero n t
mieux sécurisées. 

4

MJQ Henri-Barbusse 
La MJQ se transforme : rénovation complète
de la salle de spectacle, de l’espace kitche-
nette, aménagement du hall d’entrée et des
espaces communs, création d’un bure a u ,
ravalement partiel de la façade et réfection
de l’étanchéité de la terrasse. Les travaux
visent aussi à perm e t t re l’accès des locaux
aux personnes handicapées.

2

Q u a rtier Georges-Brassens 
Le quart i e r, délimité par les boulevards du
Colonel-Fabien, de Stalingrad, Henri-
Barbusse et la rue Jean-Mermoz, est classé
en zone 30. La Ville en a terminé, cette
année, le “bouclage”. La transformation du
c a rrefour du Colonel-Fabien lui donne désor-
mais un visage plus agréable et améliore la
sécurité des piétons.

1

L’ é t éde tous les  c
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A n d r é - C o i n
La création d’un réseau moyenne et basse
tension est accompagnée de la pose de sept
c a n d é l a b res avec éclairage routier et piéton-
n i e r. Les trottoirs sont réaménagés et le
tapis de chaussée refait. Le stationnement
sera désormais côté pair. Le chantier est
prévu pour trois mois.

1 2

Stade Marc e l -
C e rd a n
Finies les flaques : le
t e rrain annexe a été
rénové, avec pose d'un
réseau drainant et
d’un revêtement en
"stabilisé". 

8

Rue Eugène-
Va r l i n
Le tronçon, compris
e n t re les rues Danton et
B é r a n g e r, a connu plu-
sieurs semaines de tra-
vaux : rénovation du
réseau d’éclairage
public et changement
des candélabre s ,
enfouissement du
réseau France-Télécom,
rénovation des tro t t o i r s
et caniveaux, installa-
tion d’un nouveau
mobilier urbain.

1 3

Maison des associations
Les travaux de re c o n s t ruction ont bien
d é m a rré autour des parties conservées de
l’ancienne Maison des associations.

1 5

Rue Vi c t o r- H u g o
Le feu tricolore installé
par la ville de Paris à
l’angle Vi c t o r-
H u g o / P i n a rd est le fru i t
de bien des interv e n-
t i o n s .

1 6

G roupe scolaire Fernand-Léger 
Changement des menuiseries extérieures en
bois : les châssis basculants sont re m p l a-
cés par des châssis coulissants. L’ é c l a i r a g e
des classes de l’école élémentaire est re m i s
aux normes. La clôture, côté rue Ern e s t -
Renan, a été re f a i t e .

1 4

École maternelle Jean-Jaurès 
La pre m i è re partie du remplacement des
f e n ê t res extérieures est finie. Avec la réali-
sation de la seconde tranche en 2006, la
rénovation du groupe scolaire sera complète.

9

s  chantiers
“L’accalmie” de l’été et des
congés est, en règle générale,
propice à la réalisation des
chantiers. L’année 2005 n’a pas
échappé à la tradition. Un rapi-
de tour d’horizon montre l’am-
pleur et la diversité des travaux,
lancés ou effectués sur le terri-
toire de la commune.
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{ En bre f
RUE ALEXIS-MARTIN
Depuis le 12 juillet, à la demande des rive-
rains, le stationnement autorisé, entre la ru e
Hoche et la rue Paul-Va i l l a n t - C o u t u r i e r, 
est permanent du côté pair.

QUARTIER VALETTE
L’amélioration du quartier se poursuit. 
Suite à une étude de faisabilité de travaux 
lancée par l’Office HLM de Malakoff, 
les locataires du 26/30, rue Pierre - Valette 
et du 150, avenue Pierre - B rossolette ont opté
pour la démolition-re c o n s t ruction de leur
immeuble. Nous entrons dans la phase 
d’élaboration du pro j e t .

BOULEVARD CAMÉLINAT
L’état sanitaire des arbres d’une partie du 
b o u l e v a rd Camélinat (entre les rues Arblade et
Raymond-David) n’était pas satisfaisant. Le
p o rt évasé des deux essences plantées (érables
et cerisiers) n'était pas adapté à une voie étro i-
te. Cela nuisait à la qualité paysagère de cet
axe bordé d’habitations. Le Département a
donc décidé d’abattre ces 54 arbres durant
l’été et de re p l a n t e r, cet automne, 54 Malus
tschonoskii (pommiers à fleurs). Cette espèce
se caractérise par un port étroit et pyramidal,
avec une riche floraison blanche dès le mois
d’avril et un feuillage orangé abondant en
automne. 

* HENRI-
BARBUSSE

L e manque de place
pour assu rer cor-
rectem ent la re s-

t a u ra ti on a con duit la
Vi lle à agrandir la
m a tern elle Hen ri -
Ba rbu s s e . Le proj et , é l a-
boré en con cert a ti on
avec l’équ i pe en s ei gn a n-
te et to utes les parti e s
i n t é re s s é e s , ti re to ut le
b é n é f i ce d’une nouvell e
con s tru cti on de 90 m2.
Réalisée dans la co u r
basse de l’éco l e , côté ru e
du Généra l - Ma ll eret -
Joi nvi ll e , elle acc u ei ll era
la salle de re s t a u ra ti on ,
d’une capacité de 84 pla-
ce s , et un gro u pe sanitai-
re . La terrasse sera amé-
nagée en ja rdin po t a ger.
Cet te ex ten s i on perm et
de réaménager le bâti-
m ent ex i s t a n t . La sall e
po ly va l en te qu i t te l'étage
pour le re z - de - ch a u s s é e
(à la place d'une ancien-
ne salle à manger ) , et
l ' e s p ace libéré au pre-
m i er devi ent un dortoi r
su pp l é m en t a i re . E n
o utre , le gro u pe sanitaire
du re z - de - ch a u s s é e , l a
s a lle des maître s , l ’ e s p ace
de ra n gem ent du maté-
ri el sporti f , le local de s
j eux de cour et la co u r

s ont réaménagés. La cui-
sine dispose d'un espace
dit de “d é c a rton n a ge” et
d'une salle de pr é p a ra-
ti on froi de cl i m a ti s é e .
Le cen tre de loi s i rs est
remis à neu f : faux pla-
fon d s , é cl a i ra ge , pei n tu-
re et améliora ti on du
ch a u f f a ge par install a-
ti on d’éléments rayon-
nants électri qu e s .
L’ é cole s'ad a pte aux per-
s onnes à mobilité rédu i-
te : ra m pe d'accès à l'en-
tr é e , a s cen s eur de s s er-

vant tous les niveaux et
d ivers aménagem en t s
( portes élargi e s , etc ) . L a
r é n ova ti on de l’écl a i ra-
ge , la pei n tu re et un
n et toya ge des bri qu e s
em bell i ront l’en trée de
l ’ é t a bl i s s em en t . Si le
ch a n ti er con cernant le
b â ti m ent existant doi t
pren d re fin pour sep-
tem bre , la salle de re s-
t a u ra ti on et la terra s s e
n’ en treront en fon cti on
qu’ a près les vac a n ces de
la To u s s a i n t .

Maternelle
agrandie

MINI CRÊCHE, PAS MINI LOCAUX
Les congés ont été mis à profit pour 
re s t ru c t u re r, et étendre de 40 m2, les locaux
de la crêche-halte garderie Brassens.
L’équipement conserve sa capacité 
d’accueil de vingt lits, mais il off re 
d é s o rmais une meilleure qualité de vie, 
aux bébés comme au personnel.
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N o u veau souffle
Après  la  réalisation  des  34 l o g e m e n t s
en  copropriété  et  l’ouverture  de
l’immeuble  de  bureaux,  de  nouveaux
équipements  s’installent.  Le  chantier
de  la  ZAC  devrait  s'achever  à  la  fin  de
2005  :  un  souffle  nouveau  pour  le
c e n t r e - v i l l e .
➡Depuis août, deux  administrations
communales  (AMIRE, mission  locale)
et  deux  administrations  départe-
mentales  (PMI,  Circonscription
sociale)  reçoivent  le  public  dans  des
locaux  agréables  et  fonctionnels,  au
2  et  4  rue  Augustine-Variot. 
➡ Le Marcel-Pagnol s ' i n s t a l l e r a
bientôt  dans  une  salle moderne  de
205  places,  à  l’angle  des  rues
Béranger  et  Augustine-Va r i o t .
I l conserve  sa  qualité  de  cinéma
d’Art  et  d’Essai.  Le  1e r octobre,  après
l'inauguration  officielle  en  fin  de
matinée,  l’après-midi  sera
consacrée  à  la  projection  de  courts-
métrages,  permettant  à  de
nombreux  spectateurs  de  découvrir
ce  nouvel  équipement. 
➡A l a  fin d e  2005, l es  derniers
équipements  de  la  ZAC  Béranger
seront  installés.  Les
3 4 appartements  de  l’Office  HLM
seront  livrés  aux  locataires  et  la
surface  commerciale  accueillera  sa
clientèle.  Dans  la  continuité,  la  rue
Salvador-Allende  sera  rénovée  et  le
parking  souterrain  ouvrira  ses
portes.  Il  occupera  trois  niveaux  :  le
premier  pour  le  centre  commercial,
le  deuxième  pour  les  résidents  HLM
et  les  59  places  du  troisième  sous-
sol  seront mises  en  location.  Ce
regain  d’activité au  cœur  du  centre-
ville  conduit  la municipalité  à
commander  une  étude  sur  les
habitudes  de  déplacements  des
riverains.  Les  résultats  de  l’enquête
détermineront  les  travaux  de  voirie  à
réaliser  sur  l’ensemble  du  quartier.

* ZAC 
BÉRANGER

*
Tr a v a u x

fin 
o c t o b re

> Pour maintenir un haut niveau de qu a-
lité de pre s t a ti on , le CMS s’est dével opp é
au fil des ans (labora toi re , rad i o l ogi e … ) .
Au j o u rd ’ hu i , l ’ a gra n d i s s em ent des loc a u x
devi ent néce s s a i re . Le déménagem ent de la
PMI de la rue Lo u i s - Blanc vers la ZAC
B é ra n ger en of f re l’opportu n i t é . Le cen tre
de santé con n a î tra une ex ten s i on de plu s
de 200 m2, avec une red i s tri buti on com p l è-
te de l’espace et des servi ce s . Ces travaux de
gra n de enver g u re devra i ent démarrer vers
la fin octobre et du rer deux ans.
Du rant cet te péri ode , le cen tre re s tera
o uvert au publ i c , mais qu el ques servi ce s
s eront transférés provi s oi rem ent au
4 5 , avenue Pierre - L a rousse : un médec i n
g é n é ra l i s te , le kinésithéra peute , l ’ O R L , l e
ga s tro - en t é ro l og u e , l ’ oph t a l m o l ogi s te , l e
ph l é bo l og u e , le derm a to l og u e , le rhu m a to-
l og u e , l ’ u ro l og u e , le psych i a tre .

CMS 
TÉNINE

Le fro n ton du cinéma n’ a t ten d
plus que les trois affich e s

AMIRE et Mission locale déménagent dans leu rs nouve a u x
l o c a u x

Nouveaux  numéros
AMIRE  :  01  40  92  76  50.
Mission  locale  :  01  40  92  76  55.
Circonscription  sociale  :  01  55  48  99  10.
PMI  :  01  55  48  99  40.

Lo gem ents locati fs et locaux co m m erciaux en phase de finiti o n

i n a u g u ra ti on de la rue Au g u s ti n e - Va ri o t
et de ses équ i pem ents : s a m ed i ,
1er oc tobre à 11 h. Portes ouvertes 
au nouveau Cinéma Pa gn o l , à 15 h.
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> À PROPOS
AG2R EN CHIFFRES 
80 agences.
Le groupe gère 300 000 entreprises en France.
3 500 collaborateurs, dont 160 à Malakoff .
6 milliards d’euros de chiff re d’aff a i re s .
A s s u re 7 millions de personnes en France.
15 millions d’euros consacrés, chaque année, à
l'action sociale et au mécénat.

L’ACTIVITÉ DU GROUPE
• Le secteur dit obligatoire, concernant les régimes
de la retraite complémentaire par répart i t i o n
“ c a d re”, fédérés par l’AGIRC, ou “non cadre”, par
l ’ A R R C O .
• Le secteur dit concurrentiel, comprenant des ser-
vices dans les domaines de la prévoyance, de la
retraite complémentaire, de l’assurance, de la
c o m p l é m e n t a i re santé, de l’épargne et de serv i c e s
comme des centres de vacances.

Créé en 1951 à l’initi a tive de s
f é d é ra ti ons patronales et syndicales du
s ecteur du papier carton , le Gro u pe AG 2 R
a la parti c u l a rité d’être une société de per-
s onnes et non de capitaux. Il intervi en t
a u près des parti c u l i ers , profe s s i on n els et
en trepri s e s , dans le domaine de la pr é-
voya n ce , la retra i te , l ’ a s su ra n ce , l ’ é p a r gn e ,
la santé et les loi s i rs . Bi en que pr é s en te su r
un secteur con c u rren ti el et réalisant, l ’ a n
dern i er, un ch i f f re d’affaires de 6 mill i a rd s
d ’ eu ro s , l ’ en treprise re s te indépen d a n te et
à but non lu c ra ti f . C’est peut - ê tre ce qu i
d i s tingue AG2R de ses con c u rren t s , to ut
en lui perm ettant de com mu n i qu er su r
des va l eu rs liées à la solidari t é . Une tâch e
f acilitée par son principal méti er : la pro-
tecti on sociale des pers on n e s . E s s en ti el-
l em ent to u rné vers les profe s s i on n el s , l e
gro u pe réalise, en core aujourd ’ hu i , 8 0 %
de son activité sur le co ll ecti f .

P a r i t a r i s m e
L’ activité de ge s ti on d’AG2R est basée su r
la régi on a l i s a ti on , avec une quinzaine d’u-
nités en Fra n ce , dont une désormais à
Ma l a kof f . Pour regro u per to utes les stru c-
tu re s , une assoc i a ti on fait of f i ce d’em-
p l oyeur com mu n . Cet te con f é d é ra ti on ,
d é s i gnée par les com m i s s i ons pari t a i re s ,
est une vraie pyra m i de , com posée de 700
ad m i n i s tra teu rs . Non seu l em ent cet te
or ga n i s a ti on perm et l’opti m i s a ti on de s
co û t s , des outi l s , en favorisant la co ll a bo-
ra ti on en tre les stru ctu re s , mais c'est aussi
un ch oix ph i l o s oph i qu e . C’est la tradu c-
ti on , en intern e , des va l eu rs du gro u pe .
La croi s s a n ce , due à l’intégra ti on su cce s s i-
ve de différen tes caisses de retra i te , com m e
l’ISICA en 2004, a permis à l’en treprise de
devenir le prem i er gro u pe interprofe s-
s i on n el français de pr é voya n ce com p l é-
m en t a i re des salariés et des retra i t é s . De s
s tru ctu res dont l’iden ti t é , la vie syndicale
et le pari t a risme su b s i s tent après avoi r
rej oint le gro u pe . Acteur d’écon om i e

s oc i a l e , AG2R a ch oisi Ma l a kof f pour sa
n o uvelle implantati on . Un site proche du
s i è ge soc i a l , s i tué à une stati on de métro,
bo u l eva rd Brune à Pa ri s .

Cap au sud…de Paris
A “Cap su d ”, b â ti m ent situé dans la nou-
velle rue Au g u s ti n e - Va ri o t , 160 pers on n e s
s ont installées depuis la mi-juin dans de
n o uveaux loc a u x . 4 500 m2 de bu re a u x ,
r é p a rtis sur qu a tre étage s , lu m i n eux et
s p ac i eu x , peuvent acc u ei llir ju s qu’ à
2 5 0 pers on n e s . Deux grands méti ers son t
pr é s ents sur le site : un cen tre de ge s ti on
pour la régi on Il e - de - Fra n ce et la directi on
de l’acti on soc i a l e . Le cen tre est po ly va l en t
et capable de tra i ter l'en s em ble des infor-
m a ti ons con cernant les con trats d'assu-
ra n ce , de retra i te et de pr é voya n ce d’en tre-
prises et de parti c u l i ers . Il gère , en tre au-
tre s , l ’ en c a i s s em ent des co ti s a ti ons de
1 6 000 en trepri s e s , 1 3 0 000 bénéficiaire s
en assu ra n ce santé, 1 2 0 000 all oc a t a i re s
retra i te . La directi on de l’acti on soc i a l e
s o uti en t , quant à ell e , to ute forme d’inter-
ven ti on soc i a l e . E lle dispose de relais dans
ch acune des régi ons pour rec u ei llir les
i n i ti a tives et soutenir les proj et s , s el on
cinq axe s : a i de à la médiati s a ti on de s
a s s oc i a ti on s , accès aux outils de com mu-

Au   cœur  de   la  ZAC  de   centre   ville,   face  au  nouveau  
cinéma  Marcel-Pagnol,   le  groupe  AG2R,   spécialisé  
dans   la  protection   sociale,   implante  4  500  m2 de  bureaux.  

AG2R

Une philosophie
n i c a ti on modern e , s o uti en financier, l a
fon d a ti on AG2R SAFIR et les Trophées de
l ’ i n n ova ti on soc i a l e . O r ganisés ch a qu e
année au niveau régi on a l , ces troph é e s
r é com pen s ent des assoc i a ti ons à but non
lu c ra ti f , ayant fait preuve de créativi t é
dans trois domaines privi l é gi é s : proj et s
i n ter g é n é ra ti on n el s , d é pen d a n ce , h a n d i-
c a p.
Après avoir initié l’assu ra n ce dépen d a n ce ,
il y a 20 ans, le Gro u pe po u rsuit ses acti on s
dans le domaine de l’acti on soc i a l e . Un e
s o l i d a rité qui s’ é tend plus largem ent dans
la rech erche de soluti ons con tre le ch ô m a-
ge et l’isolem en t , pour of f rir des répon s e s
à l’accom p a gn em ent du 4e â ge et souten i r
les po l i ti ques de santé. A qu el ques mètre s
de la Mi s s i on loc a l e , de l’AMIRE et de la
Ci rcon s c ri pti on soc i a l e , Cap sud ne po u-
vait pas mieux se situ er.

En tre son nouveau siège et les rou tes du Tou r, AG2R ne manque
pas une occasion de co m mu n i q u er
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80 ans de gestion 
p ro g re s s i s t e
Le mois d’octobre sera festif. 80 ans après l'élection de la municipalité ouvrière,
de nombreuses manifestations marqueront l’événement.

> Le 10 mai 1925, le prem i er Con s eil mu n i-
cipal d’Un i on ouvri è re est élu à Ma l a kof f . 8 0
ans apr è s , la municipalité défend to u j o u rs
les mêmes va l eu rs de solidari t é , en tra i de ,
hu m a n i t é , o uvertu re , re s pect , to l é ra n ce , etc .
Cet te con ti nuité sera marquée par divers e s
fe s tivi t é s .

I n a u g u rations 
Le coup d'envoi sera donné par l'inaugura-
ti on , le 1er octobre , de la rue Au g u s ti n e -
Va ri o t , ainsi que des équ i pem ents install é s
sur cet te rue (voir p. 7 ) . Po u rqu oi ce ch oi x ?
To ut simplem ent parce que cet te
Ma l a kof f i o t te en ga g é e , m em bre du Pa rti
com mu n i s te , a été la prem i è re fem m e
con s ei ll è re mu n i c i p a l e . E lue le 10 mai
1 9 2 5 , sans être éligi ble ni électri ce , elle siège
au con s eil municipal qu el ques séance s , ju s-
qu’au jour où la po l i ce vi ent pour l’évi n cer.
Don n er ce nom à une ru e , c’est ren d re
h om m a ge à un sym bole de la lut te pour les
d roits des fem m e s .

Les va l e u rs de Malakoff 
L’ é m a n c i p a ti on féminine n’est pas le seu l
combat mené avec passion par la vi ll e . E ll e
a to u j o u rs œuvré pour bi en d’autre s
va l eu rs qui lui sont ch è re s . L’ i den tité de la
vi lle est fondée sur cell e s - c i , vécues et
recon nues par les habi t a n t s . Pour les uns,
c’est la solidarité qui pri m e . Pour les autre s ,
le re s pect , la to l é ra n ce , etc . Ch acun la per-
ç oit avec un rega rd qui lui est propre , i n ti-
m e ; m a i s , chez to u s , on sent un même
amour pour cet te vi lle conviviale et pro tec-
tri ce . Nos va l eu rs font notre histo i re, o uvra-
ge publié par le servi ce com mu n i c a ti on ,
com prend 22 témoi gn a ges : j eunes ou
a n c i en s , h ommes et fem m e s , a rti s te s ,
o uvri ers , m é decin ou autre , des gens to ut
s i m p l em en t , to utes catégories con fon du e s ,

R e n d e z - v o u s
> Le banquet
Samedi 15 octobre, à 19 h 30, au gymnase
C e rdan, un banquet républicain et populaire ,
suivi d’un bal, fêtera dignement les 80 ans. To u t
le monde peut y part i c i p e r. Il suffit de s’inscrire .
> Inscriptions :
Les 14 et 23 septembre, de 10 h à midi et de
1 3 h 30 à 20 h, salle des conférences, 
22, rue Béranger. Après, s'il reste des places
disponibles, au service culturel, 
le mardi (13 h 30-17 h), 

m e rc redi et vendredi (9 h-12 h).
Ou par courr i e r, jusqu'au 30 septembre, à :

S e rvice culturel, hôtel de Vi l l e ,
place du 11-Novembre .
Adulte : 10 Q. Enfant - de 12 ans 5 Q
(chèque à l’ord re du trésor public).
En re t o u rnant le coupon ci-joint
Billet non re m b o u r s a b l e .

qui parl ent librem ent de leur vi ll e . Son
i den tité s’est con s tru i te sur un héri t a ge cul-
tu rel et hu m a i n , transmis de généra ti on en
g é n é ra ti on , i n t é grant une dimen s i on po l i-
ti que et soc i a l e .

H i s t o i re arc h i t e c t u rale 
“ B â tir la banlieu e , con s tru i re Ma l a kof f :
a ppren ti s s a ge et maîtri s e , 1 9 1 8 - 1 9 3 9 ” est le
ti tre de l’ex po s i ti on or ganisée par
Ca t h erine Bru a n t , h i s tori en n e , à la bi bl i o-
t h è que Pa bl o - Neru d a , du 14 octobre au 20
n ovem bre . E lle retrace l’histoi re urbaine et
a rch i tectu rale de Ma l a kof f dans l’Entre -
deu x - g u erre s , les po l i ti ques mu n i c i p a l e s
con f rontées aux ad m i n i s tra ti ons de tutell e ,
la con s tru cti on d’une véri t a ble ad m i n i s tra-
ti on com munale pour met tre en form e
proj ets et vi s i ons d’aven i r. En fil con du c-
teur à ce récit : le travail et l’œuvre de l’ar-
ch i tecte com munal Armand Gu é ra rd . Il

r é a l i s e , dans cet te péri ode , tous les bâti-
m ents com munaux et gro u pes d’habi t a-
ti ons à bon marché qu i , a u j o u rd ’ hui en co-
re , s tru ctu rent la vie sociale et le pays a ge
u rbain de Ma l a kof f .

Co u pon d’inscri pti on au banqu et pop u l a i re du samedi 15 oc tobre 2 0 0 5
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Le représentant
de la droite locale,
membre du Conseil

municipal,
Nombreux, vous  nous  avez   fait  part  de  votre   indignation  devant
les  propos  de  M.  Guilmart,  parus  dans   la   rubrique  opinion  du
précédent  Malakoff   infos.  Concernant   les  attributions  de   loge -
ments  sur  Malakoff,   ils   relèvent  du  mensonge  pur  et   simple   !
Les propos du représentant de la dro i t e
sont les suivants : «Les attributions de
logement ont bien changé… Les
appartements libres sont donnés à des
familles souvent venues des villes du
93, 95 ou même Paris. Un tel choix
m a rque un virage que nous dénonçons
par rapport à la politique des prédéces-
seurs de notre Maire actuelle.
Redonnons la priorité aux Malakoff i o t s
de se loger dans leur ville.»

Des faits, rien que des faits !
De telles affirmations visent à ternir 
l’image positive de l’Office auprès de la
population de notre ville, en particulier
des locataires. Dans un pro c h a i n
Malakoff info nous porterons à votre
connaissance une étude, réalisée en
d i rection de 27 bailleurs, par l’associa-
tion des organismes HLM d’Ile-de-
France. Sans masquer les progrès à
r é a l i s e r, elle souligne un taux de satis-
faction intéressant des locataires de
l ’ O ffice de Malakoff .
Devant le Conseil municipal, le 22 juin,
Serge Cormier, premier adjoint au
M a i re, et Président de l’Office HLM, est
intervenu afin de rétablir la vérité. Il
s’est appuyé sur les simples faits : le tra-
vail réalisé par la Commission d’attribu-
tion de l’Office. Avec Madame le
M a i re, il a renouvelé son soutien et sa
confiance à l’ensemble des membre s
de cette Commission (composée de
représentants du Préfet, de la CAF, de
la Ville et des locataires), ainsi qu’à tout
le personnel de l’Office. Travaillant à
r é p o n d re aux attentes des
M a l a k o ffiots, chacun a pu se sentir
atteint dans sa dignité et son intégrité.

Attributions : les chiff res parlent d’eux-mêmes !
Sur l’année 2004 et les 6 premiers mois de 2005, la Commission d’at-
tribution de l’Office HLM a accepté 568 dossiers. Sur ces 568 dossiers,
525 dossiers correspondent à des familles de Malakoff, soit 92,42 % ; 43
ne sont pas de Malakoff, soit 7,5 %. Sur ces 43 dossiers de “non
M a l a k o ffiots”, 19 proviennent de familles des Hauts-de-Seine, 24 sont
étrangers au 92. Il s’agit de dossiers attribués sur le contingent de la
p r é f e c t u re, le 1 % patronal, sur le contingent du conseil général pour des
f o n c t i o n n a i res, et parfois le contingent réserve communale.
Le constat est sans ambiguïté : la réalité des attributions, à l’Office de
M a l a k o ff, est aux antipodes des aff i rmations mensongères de M.

G u i l m a rt. Les dern i è res attributions, en particulier celles de la 2è m e tranche du programme Pierre -
Valette en témoignent. Les locataires concernés le savent.

Madame le Maire et les élus de
M a l a k o ff entendent poursuivre la mise
en œuvre du programme municipal.
C o n c e rnant la politique de logement,
ils veilleront au maintien de la mixité
sociale, à l’harmonie de l’habitat dans
sa diversité ; des impératifs pour que
M a l a k o ff soit, encore et toujours
mieux, une ville où il fasse bon vivre ,
au rendez-vous de la solidarité !

A
M E N T I

Un rideau de fumée
Comme depuis toujours, nous veillons
à loger prioritairement, dans leur ville,
en fonction des possibilités, les
M a l a k o ffiots et notamment les jeunes.
Cette orientation municipale, nous la
mettons en œuvre avec votre soutien.

Par de telles attaques mensongère s ,
M . Guilmart tente de faire porter à la
Municipalité et à l’Office HLM les pro-
blèmes rencontrés par de plus en plus
de familles pour se loger, en région
parisienne, dans les Hauts-de-Seine et à
M a l a k o ff. Le nombre de logements
sociaux représente, dans notre ville,
près de 40 % du nombre total de loge-
ments. Les Malakoffiots ne sont certai-
nement pas assez au fait. Sur 36 com-
munes des Hauts-de-Seine, 15 sont en
dessous des 20 % de logements
sociaux prévus par la loi. Ces 15 villes
sont toutes dirigées par des maires de
d roite, amis politiques de M. Guilmart !

Nous le faisons, d’autant plus détermi-
nés, face aux désengagements succes-
sifs de l’Etat sur cette question. C’est
plus qu’un symbole si le nouveau gou-
v e rnement De Villepin ne compte plus
de ministre du Logement en tant que
tel ! Et, à ce jour, l’Etat doit toujours,
depuis de nombreux mois, près d’un
million d’euros de subventions à
l ’ O ffice de Malakoff !

{
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Café parasol
La meilleure recette pour un été
paisible : partager des loisirs
communs dans une ambiance
amicale avec Café P arasol.
Coup d'envoi au parc Salagnac :
plus de 400 personnes
participent aux animations
sportives et aux ateliers,
applaudissent les spectacles
(musique, danse, théâtre,
ciné-concert), bavardent
tranquillement autour de
boissons fraîches. Les rendez-
vous se succèdent : à la dalle
des Nouzeaux, au jardin du
Centenaire, au stade Lénine, au
parc Larousse et devant la
mairie. Des familles font
connaissance avec les services
municipaux venus à leur
rencontre. Des jeunes renouent
avec centres de loisirs ou
animations de quartiers. Des
riverains reprennent goût à
l'espace vert voisin. Beaucoup
se découvrent du talent pour
des disciplines nouvelles. A
l'atelier slam, Sylvain explique :
«D'abord oser mettre ses
sentiments en mots sur le
papier. Ensuite les lire à haute
voix pour le plaisir de partager
ses histoires, ses poèmes avec
les autres.» Les jeunes relèvent
le pari et sont fiers de leurs
textes sur la plage, le café
parasol, l'amitié ou le refus de
la drogue. D'autres apprennent
à sculpter . D'autres, avec
l'association CRISCE*,
redonnent vie aux objets jetés :
canettes, bouchons, bouts de
bois, rouleaux de pellicules,
bâtonnets de glace, brins de
laine, papier, ficelles,... Ils
repartent avec leurs œuvres :
voiturettes, porte-clés, pantins
ou cerfs-volants. Et combien
retrouvent le plaisir de faire des
choses ensemble, toutes
générations confondues ? 

* Création Réalisation
Imagination Socio-Culturel-
Educatif.  

* ANIM
ATIONS

*
J o u rn é e s

d u
p a t r i m o i n e

> Cet te année, l ' a s s oc i a ti on
La Vi gie propo s e , en com p l é-
m ent de la trad i ti on n elle vi s i te
guidée de la disti ll eri e
Cl acqu e s i n , une vi s i te - con f é-
ren ce de l'ancienne Eco l e
Su p é ri eu re d'Electri c i t é , p lu s
con nue sous le nom de
Su p é l ec .
Devenu Faculté de droit de
l ' Un iversité Pa ris V, cet édifice a
été inscrit à l'inven t a i re su pp l é-
m en t a i re des monu m ents his-
tori ques en 2004. Le bâti m en t
pr é s en te les caract é ri s ti ques de
l ' Art déco : portail monu m en-
t a l , b a s - rel i efs , i n t é ri eur avec
d a m i er blanc et noir en céra-
m i que et ferron n eri e s .
Ch ri s tian Ch ê n e , profe s s eur de
la Faculté de droi t , retracera
l ' h i s toi re de ce lieu . La vi s i te
vous fera déco uvrir la bi bl i o-
t h è qu e , le grand hall et les sal-
les en façade . In s c ri pti on 
au 06 60 96 65 45.

Ren dez - vous :
A Su p é l ec : 17 septem bre .
11 h 30 pr é c i s e s ,
> 1 0 , rue Pierre - L a ro u s s e ,
a m phi Ja n et (à l'intéri eu r ) .
A Cl a cquesin : 18 septem bre ,
10h30/12h30 et 14h30/16h30 
> 1 8 , av. du Ma r é ch a l - Lecl erc
Pour plus de détails :
w w w. u - bl og. n et/la vi gi e

RENDEZ-
VOUS
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A l’heu re où j’écris ces lignes (20
ju i ll et pour le Ma l a kof f In fos de sep-
tem bre , vac a n ces et délais de fabri-

c a ti on obl i gen t ) , nous all on s , n o u s , certains soc i a-
l i s tes de Ma l a kof f , de décepti on en décepti on .
Il y a d’abord eu la décepti on ,due au résultat néga-
ti f du référen du m . Sans do ute n’ avons-nous pas su
conva i n c re sur le marché que vo ter «oui», ce n’ é-
tait pas vo ter POUR Ch i rac ni CONTRE Mad a m e
le Ma i re , mais bi en pour don n er con s i s t a n ce à
une Eu rope attaquée écon om i qu em ent sur tous ses
f ronts par les Et a t s - Unis et certains pays asiati qu e s
: une men ace de plus pour l’em p l oi en Fra n ce ,
déjà bi en mis à mal par le go uvern em ent Ra f f a ri n
et les ex i gen ces du Medef . Et n’ a t ten dons ri en de
bon du su cce s s eur de l’un et de la nouvelle diri-
ge a n te de l’autre .
D é cepti on qu e , dans notre parti , la discipline n’ a i t
pas joué et que le résultat du referen dum intern e
n’ait pas été re s pecté par la plu p a rt de ceu x , qu i ,

p a rtisans du «non » , l ’ ont défen du lors de la cam-
p a gne of f i c i ell e . Ma l gré cel a , le “n on” à Ma l a kof f
fait un score to ut à fait moyen , comparé aux vi ll e s
d i rigées par un maire com mu n i s te . D é cepti on
é ga l em ent que Pa ris et sa co u ron n e , n o t a m m en t
Sa i n t - Denis n’ a i ent pas obtenu l’or ga n i s a ti on de s
Jeux Olym p i ques 2012. Mais après to ut , peut - ê tre
ex i s te-t-il un lien en tre la décision du CIO et le
vo te des Fra n ç a i s , trop fri l eu x . D’aucuns pen s eron t
que c’est une analyse à co u rte vue et mesqu i n e .
Et po u rt a n t , n’ e s t - ce pas la preuve que le po uvoi r
a n gl o - s a xon est décidément très fort et que le «
o u i » français à la ra ti f i c a ti on de la Con s ti tuti on
eu rop é enne eût influ encé le CIO, m i eux qu’ u n
film très «cucu» sur Pa ri s , que n’ a u rait pas ren i é
Vi n cen te Mi n elli dans les années 50. Ma i s , su i-
vons les règles de l’olympisme et soyons fair play.
D é cepti on en f i n , à Ma l a kof f o ù , si des travaux de
to utes parts em bell i s s ent la vi ll e , avec une men ti on
spéciale pour la réhabi l i t a ti on du 14, rue Hoch e ,

v é ri t a ble réussite tant à l’ex t é ri eur que dans les
a pp a rtem en t s , les bu reaux vacants re s tent légi on .
Com m ent ex p l i qu er qu’un permis de con s tru i re
s era délivré au prom o teur qui a ach eté (enfin) les
terrains de Fra n ce Télécom , une vraie jach è re
i n du s tri elle depuis plu s i eu rs années, pour créer
en core et en core des mètres carrés de bu re a u x ?
Certe s , nous ne rêvons pas d’immeu bles com m e
chez nos voisins de Mon tro u ge ou de Ch â ti ll on , f a i-
sant ainsi de ces vi lles des cités dortoi rs sans âme,
mais la mixité -bu re a u x , l ogem en t s , a tel i ers -
redon n era i ent vie à un petit bo ut de rue bi en tri-
s te qui a perdu , en une dizaine d’années, une dem i
douzaine de com m erce s , et refo u rn i ra i ent en élè-
ves les écoles et co ll è ges voisins dont les ef fecti fs
b a i s s ent pour cet te ren tr é e .

> Anne Raffaelli
Conseillère municipale

“

L’ a m oi n d ri s s em ent du po uvoir d’a-
chat et le dével oppem ent de la pr é c a-
rité con du i s ent à un incon te s t a bl e

a pp a uvri s s em ent de la soc i é t é . Les famill e s , y com-
pris les classes moyen n e s , s ac ri f i en t ,dans bi en des cas,
les dépenses liées aux vac a n ce s , aux loi s i rs .
Une ten d a n ce qui perdu re malgré l’ex i s ten ce de dif-
f é rents dispo s i ti fs d’aide au départ . On éva lue à 10
m i ll i ons le nom bre de ceux qui ne partent pas,ou peu ,
en vac a n ce s .La Municipalité de Ma l a kof f a to u j o u rs
eu la vo l onté de créer les con d i ti ons pour que per-
s onne ne soit oublié et notamment les plus jeu n e s .
C’est dans ce cad re que nos cinq cen tres de vac a n ce s
perm et tent à des centaines de jeunes (526 jeunes en
ju i ll et et août 2005) de passer d’agr é a bles séjours où

l eur sont proposées de nom breuses activités sporti-
ve s ,c u l tu rell e s , lu d i qu e s , et cela dans des cad res agr é-
a bl e s .
A cela s’ a j o utent les cen tres de loi s i rs avec leu rs ani-
m a ti ons divers e s , n o t a m m ent le cen tre aéré Sa i n t -
P i erre - du - Perray qui rem porte un grand su ccès avec
sa nouvelle piscine.Depuis 2002, le servi ce mu n i c i-
pal de la Jeunesse a mis en place l’op é ra ti on bapti s é e
“Café Pa ra s o l ”.Dans différents lieux de la vi ll e , s on t
proposées aux en f a n t s ,aux jeunes et aux adu l tes de s
activités va ri é e s ,a utour du sport ,de la cultu re ,du jeu ,
de l’ex pre s s i on arti s ti que (sculptu re , pei n tu re , j on-
gl eri e , etc . ) . Là en core ,p lu s i eu rs centaines de jeu n e s
s ont sen s i bi l i s é s .
La Municipalité aide aussi des jeunes à con s tru i re

et réaliser leu rs proj ets de voya ge à but hu m a n i t a i-
re ou cultu rel ,par une aide logi s ti que et financière sous
forme de bo u rs e s .
Pa rce que les Elus com mu n i s tes et républicains con s i-
d è rent que les vac a n ces ne doivent pas devenir un pri-
vi l è ge , ils souti en n ent to utes ces initi a tives pour qu e
nos jeunes Ma l a koffiots aien t , eux aussi, de bon s
s o uven i rs de vac a n ces à racon ter à la ren trée à leu rs
amis et à la famill e .

> Dominique Ca rd ot
Ma i re Ad jo i n t
P r é s i d ent du grou pe des Elus Co m mu n i s tes et
R é pu bl i c a i n s

“
Majorité municipale, élus communistes et républicains

Vacances, pour que personne ne soit oublié

A en croi re certains élus de Ma l a kof f ,
les loc a t a i res HLM n’ a u ront jamais la
po s s i bilité d’ach eter leur logem en t . Pa r

i d é o l ogie sans do ute . Po u rqu oi ne po u rra i ent-ils pas
devenir propri é t a i res de leur app a rtem en t ? S’ils le
d é s i ren t .
Ra ppel ons que le maire UMP du Plessis Robi n s on est
à l’ori gine de cet te initi a tive soutenue par N.Sa rkoz y.
E lle leur donne l’occ a s i on d’ach eter leur app a rtem en t
– situé dans une cité “c a l m e”, é vi dem m en t , m oyen-
nant des con d i ti ons spécifiqu e s , tel que le prêt à taux
0 % pour financer le montant de celui-ci qui sera i t
ven du 20 % en dessous de son prix norm a l . Cet te
i n i ti a tive fort intére s s a n te n’a de sens que si des ga rde -
fous sont inclus dans le système en cas de reven te
i m m é d i a te .

En Fra n ce , la pénu rie de logem ents sociaux ne date pas
d ’ a u j o u rd ’ hu i , h é l a s . Po u rqu oi ne pas avoir reproché à
la ga u che ce que la droi te doit gérer actu ell em en t ? Le s
m oyens financiers n’étant pas ex ten s i bl e s , il faut don c
f a i re preuve d’imagi n a ti on sans alourdir les impôts.
Face à la séch eresse et à l’augm en t a ti on des tem p é ra tu re s
ch a que été, il est fort regret t a ble que l’of f i ce HLM de
Ma l a kof f ne soit pas à la poi n te de la lut te con tre les
ef fets de la ch a l eu r,par la pose de film therm i que sur les
vi tres des HLM ou par la pose de stores bi en utiles po u r
lut ter con tre les rayons du soleil néfastes pour les plu s
j eunes et nos ancien s .So u h a i tons que cela se fasse ava n t
la prochaine canicule…
Certains s’ i n su r gent con tre le fait que des gens de droi-
te s’ i n t é re s s ent aux HLM ! Y aurait-il chasse ga rd é e ?
Pas pour nous… bi en au con tra i re .

Le Con s eil général 92 s’est mon tré généreu x , au moi s
de ju i n , envers notre com mune en accordant 12 800 e
à l’USMM et à des assoc i a ti ons municipales à caract è-
re cultu rel .
L’ Oppo s i ti on Ma l a kof f Avenir a déposé plainte au com-
m i s s a riat de Va nves en juin dern i er après que notre
vi trine de perm a n en ce ait été brisée – vo l on t a i rem en t
ou invo l on t a i rem en t ? – par deux jeunes indivi du s
n on iden ti f i é s . Il va sans dire que nous déplorons un tel
com portem en t . Nous re s tons vi gi l a n t s .

> Th i erry Gu i l m a rt
Co n sei ll er mu n i ci pa l
Perm a n en ce les jeudis so i rs : 109, rue Guy - M ô q u et
06 86 26 04 11

“
Opposition municipale, groupe des élus soutenus par l’UDF, UMP, RPF, MPF

HLM… suite

Majorité municipale, élus socialistes 

De déception en déception
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C o o rdinatrice en
g é ro n t o l o g i e
Une nouvelle coordinatrice en gérontologie est en
poste au CCAS depuis février 2005 pour coordonner
les actions autour de la personne âgée.

> La mission de la coord i n a tri ce en
g é ron to l ogie est de vei ll er à la prise en
ch a r ge des pers onnes âgées, de met tre en
œ uvre une réponse à leu rs be s oins et de
con s ti tu er un réseau de solidarité avec les
d i f f é rents parten a i res (hôpitaux, m é de-
c i n s , a s s i s t a n tes soc i a l e s , a s s oc i a ti ons de
m a i n ti en à dom i c i l e , s tru ctu res d’héber-
gem en t , etc . ) . Cet été, elle a, en tre autre s ,
piloté le plan canicule et tenu à jour le
regi s tre des pers onnes âgées et des per-
s onnes handicapées, con form é m ent à la
l oi du 30 juin 2004*. « Ce po s te a été créé
pour coordon n er les intervenants loc a u x
et les acti ons en directi on des pers on n e s
â g é e s , précise Leïla Mi ra , d i rectri ce du
C C A S . La coord i n a tri ce est là pour détec-
ter les problèmes ou be s oi n s , puis met tre
en rel a ti on les pers onnes âgées avec les
s tru ctu res com p é ten tes.» 

Au carrefour de la solidarité
Point fort d’une coord i n a tri ce : une gra n-
de capacité d’éco ute . Il faut savoir détecter
les be s oins des pers onnes âgées, en discu-
tant avec elles des difficultés qu’ elles peu-

F o rum des re t r a i t é s
Les 21 et 22 mars 2006, un forum réunira les
retraités autour des thèmes : vie quotidienne,
logement, habitat, … Pour préparer l'événement,
un questionnaire leur sera distribué, demandant
leur avis sur les politiques et actions locales les
c o n c e rnant. «Le but de ce forum, explique Leïla
Mira, directrice du CCAS, est de connaître les
besoins de la population retraitée et pré-re t r a i t é e .
Il nous permettra de mesurer l’impact des actions
menées par la Ville et de les adapter aux besoins
e x p r i m é s . »

Loisirs Vacances Retraités
Dès septembre , les retraités peuvent re t i rer leur
c a rte d'adhérent en mairie, à la perm a n e n c e
Loisirs Vacances Retraités (mardi, jeudi, 14 h-
1 6 h 30 ; merc redi, vendredi, 9 h-11 h 30. Il leur
est proposé un programme de sorties culture l l e s ,
de détente et des activités : natation,
gymnastique, scrabble, chorale, cours d'anglais,
dessin ou informatique. Horaires, lieux, tarifs et
a u t res informations à la permanence ou par
téléphone, au 01 47 46 75 97.
Inscriptions :
> Salle des conférences, 22 bis, rue Béranger.
S o rties : 3 octobre, matin ou après-midi selon
l'initiale de votre nom.
Activités : 4 octobre, matin. 

G wa é n a ë lle Carret , coo rd i-
n a tri ce en géro n tol o gi e

vent ren con trer dans leur qu o ti d i en . Un
simple coup de téléph one ou, m i eu x
en core , une vi s i te à domicile perm et de
f a i re un état des lieu x , de se ren d re com-
pte des situ a ti ons et be s oi n s . Il est po s s i-
bl e , par exem p l e , de met tre en place le
port a ge des repas ou une aide à dom i c i l e
a près avoir constaté la perte d’auton om i e
d’une pers on n e . La con n a i s s a n ce des par-
ten a i re s , or ganismes soc i a u x , de la légi s l a-
ti on sociale perm et de réagir en con s é-
qu en ce et d’ori en ter au mieux les interl o-
c uteu rs . La coord i n a tri ce est don c , a u
n iveau de la com mu n e , un lien indispen-
s a ble en tre les pers onnes âgées et les
acteu rs locaux et insti tuti on n el s .

* Depuis la loi du 30 juin 2004, rel a tive à la sol i d a ri t é

pour l’autonomie des personnes âgées et des perso n n e s

h a n d i c a p é e s , les mairies doivent tenir un regi s tre des

personnes âgées et des personnes handicapées qui en

font la dem a n d e , afin de faci l i ter l'interven tion des

servi ces so ciaux et sanitaire s , l o rsque le plan d'alerte et

d ' u rgen ce est mis en œuvre , n ot a m m ent en cas de

c a n i c u l e .

L’aide aux personnes agées prend très co n cr è tem ent de
mu l ti ples fo rm e s .
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{ Q u a rt i e r s
• MJQ Barbusse
Inscriptions au service Jeunesse :
> 17, rue Raymond-Fassin.
à partir du 5 septembre
lundi 14 h-17 h 30, mercredi, vendredi
14 h-17 h, samedi 9 h-12 h. 
Reprise (après travaux) : 4 octobre.
> 4, bd H.-Barbusse – 01 46 44 28 39.

• Maison de Quartier Prévert
Inscriptions à partir du 5 septembre. 
Reprise alphabétisation, aide aux
devoirs, informatique : 19 septembre. 
Dessin, couture, guitare, langue 
d'origine : 3 octobre. 
> 9, rue J.-Prévert – 01 42 53 82 62.

• Maison de quartier Valette
Reprise permanences et inscriptions
aux activités : 29 août. 
Reprise activités : 3 octobre. 
• Pour enfants et ados : initiation
judo, capoeira, magie ; éveil anglais,
arabe, musique et arts plastiques ;
soutien scolaire.
• Pour adultes : alphabétisation,
remise en forme, gymnastique,
danse orientale, danse africaine,
photo, dessin, couture, anglais,
arabe, espagnol.
> 3 bis, rue Gallieni, rez-de-chaussée 
–  01 46 12 18 20.

Animations enfants et jeunes
Inscriptions : 17, rue R.-Fassin
Reprise : 14 septembre 
(sauf MJQ Barbusse).
• Pour les 6/12 ans
M e rc redi : 9 h-12 h et 13 h 30-17 h 30.
> Espace Jeunes Valette, 
3bis, rue Gallieni (étage)
et MJQ, 4, bd H.-Barbusse.
• Pour les 12/17 ans
M e rc redi : 10 h-12 h et 14 h-19 h.
M a rdi, jeudi et vendredi : 16 h-19 h.
> M a rronniers, 57, rue Gambetta

et MJQ, 4, bd H.-Barbusse.

Memento
• Inscriptions  groupées   : Pour   la   restauration   scolaire,   les
centres  de   loisirs,   le  Centre  Municipal  d'Enseignement
Sportif   (CMES),   si   vous  n'avez  pas   fait   le  nécessaire   cet
été,   inscrivez-vous  au  plus   vite.  
> Ac cueil E nfance J eunesse, 1 7 r ue  R.-Fassin, 0 1 4 7  46 7 7 0 0.
(N'oubliez  pas   votre  numéro  de   sécurité   sociale  et   les
dates  de  vaccinations  des  enfants.)

• Centre  Municipal  d'Éducation  Sportive   : Les  activités
reprennent   le  14   septembre.   (Renseignements  dans   la
brochure  Waoou   !  à   votre  disposition  en  mairie).

• Conservatoire   : Les   cours   reprennent   le  19   septembre.
>  68,  bd  Gabriel-Péri.

• Mission   locale   : A   la   disposition   des   jeunes   de   16   à   25   ans
cherchant  un  établissement   scolaire,  une   formation  ou
d'un   emploi,   ou  ayant  besoin  d'informations   sur   leurs
droits  sociaux.
>   2,   rue  Augustine-Variot   –   01   40   92   76   55.
8   h   30/12   h   du   lundi   au   vendredi,   13   h   30/17   h   le  mercredi.

• L'AMIRE accueille   les  chercheurs  d'emploi  de  Malakoff,   de
25   ans   et   plus.
>   2,   rue  Augustine-Variot   –   01   40   92   76   50.

* RENTRÉE
POUR TOUS

* SOUTIEN 
BÉNÉVOLE

• En animati ons enfants et
j eu n e s
In s c ri pti ons au servi ce
Jeu n e s s e . Reprise de l'acti-
vité le 15 septem bre .
Pour les 6/12 ans : m a rd i
et jeu d i , 16 h 30/18 h.
> E s p ace Jeunes Va l et te ,
3 bi s , rue Gall i en i
(à l'étage ) .
M J Q , 4 , bd H.-Ba rbu s s e .
Pour les 12/17 ans (de la
6e à la 3e) : m a rdi et jeu d i ,
16 h/19 h.
> Les Ma rron n i ers ,
5 7 , rue Gambet t a .
M J Q , 4 , bd H.- Ba rbu s s e .

• Ma i s on de qu a rti er
Pr é vert
16 h 45/19 h 30, tous les
j o u rs sauf m erc red i .
Créneaux hora i res déter-
minés sel on la cl a s s e .
> 9 rue J. - Pr é vert

• Ma i s on de qu a rti er
Va l et te
Accom p a gn em ent en
f ra n ç a i s , maths et angl a i s
à partir de la 6e.
16 h 45/19 h 30, tous les
j o u rs sauf m erc red i .
> 3 rue Gall i eni (re z - de -
ch a u s s é e ) .

Aide aux
devoirs

Appel à bénévoles
Si vous êtes disponibles quelques heures par semaine (même une
h e u re seulement), en bénévoles, pour guider les élèves dans leur tra-
vail scolaire, vous êtes les bienvenus. Prenez contact :  
> Animations Jeunes – 01 47 46 76 32. 

Maison de quartier Prévert – 01 42 53 83 62.
Maison de quartier Valette – 01 46 12 18 20.
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Bon à savoir
➡ Ateliers du samedi
Les ateliers de la Maison de
l'Enfant reprennent le 17
septembre. La ludothèque de
14 h à 18 h. Les arts plastiques
et la sculpture de 14 h à 16 h
pour les 6/8 ans, de 16 h à 18 h
pour les 9/12 ans (nombre de
places limitées à 12 par tranche
d'âge). Nouveauté : un atelier
sculpture, or ganisé par le
service Jeunesse, accueille les
12/15 ans, de 11 h à 13 h. 
Pour tous, renseignements et
inscriptions sur place, le 10
septembre, de 14 h à 18 h.

➡ Vide-grenier d'automne
Le vide-grenier d'automne se
tiendra boulevard de
Stalingrad, le dimanche
2 octobre, de 9 h à 18 h 30. P our
tenir un stand, il faut habiter
Malakoff, être majeur et
s'inscrire. N'oubliez pas de
fournir originaux et photocopies
de vos justificatifs d'identité et
de domicile. Inscriptions le
26 septembre (18 h-20 h), à la
salle des fêtes Jean-Jaurès,
13, av . Jules-Ferry, Après cette
date, au service culturel en
mairie, s 'il reste des places.  

➡ Vacances d'hiver
Vous pouvez passer des
vacances toniques à
Courchevel, dans une ambiance
conviviale, à prix abordable. Au
menu : ski alpin, ski de fond,
monoski, surf , luge et
raquettes. La résidence des
Sapineaux comprend 42
chambres (avec sanitaire privé,
téléphone, balcon), salle de
restaurant, bar, salon avec
télé, salle d’animations (jeux,
tournois, soirées à thèmes).
Un club accueille les enfants
(6/12 ans) pendant les
vacances scolaires.
Renseignements (tarifs,
brochures, etc.) et inscriptions
à partir du 1 er septembre, au
service des sports et loisirs
(01 47 46 76 33).

* LOI
SIRS

*
R e n t r é e

p l u s
facile 

> Ai de financière
Vous habi tez Ma l a kof f depuis au
m oins un an et vo tre qu o ti en t
familial est inféri eur au seuil fixé par
le Con s eil d'ad m i n i s tra ti on du
Cen tre Com munal d'Acti on
Soc i a l e .La municipalité vous accor-
de une aide pour vos enfants sco-
l a risés ju s qu'à 20 ans.Le vers em en t
s era fait directem ent sur vo tre
com pte . Vous avez ju s qu'au 17
octobre pour dépo s er les do s s i ers
au CCAS, lundi (8 h 45-
1 1 h 30 et 13 h 45-17 h 30), m er-
c redi et ven d redi (8 h 45-11 h 30 et
13 h 45-16 h 30).Ren s ei gn em en t s
sur le seuil fixé et les ju s ti f i c a ti fs
au : 01 47 46 75 80 
ou 01 47 46 75 86.
> Fo u rn i t u res sco l a i re s
Les écoles re ç oivent de la Vi lle une
do t a ti on (44,15 Q par élève en
m a tern ell e , 58,30 Q en élémen t a i-
re) qui co uvre la qu a s i - totalité de s
fo u rn i tu res sco l a i re s . Ma nu el s ,
c a h i ers , cl a s s eu rs ,p a p i er,m a t é ri el s
d ' é c ri tu re ,de dessin et pour autre s
opti ons pédagogi qu e s : a utant de
d é penses en moins pour les paren t s
à la ren tr é e .

AID
ES

> Ateliers du samedi.
Maison de l'Enfant, mail Guy-Môquet.
> Vi d e - g re n i e r, bd de Stalingrad,
e n t re les ronds-points Gagarine et Barbusse. 
> Les Sapineaux, pour des vacances familiales 
à Courchevel (altitude 1550 m).



1 2 3 4 - La fête de la vi lle et le
c a rn aval des enfants étaien t
dédiés au thème de la paix.
As s oc i a ti on s , en f a n t s , f a m i ll e s
et servi ces de la vi lle on t

co ll a boré pour don n er à ces deux jours to ute s
les co u l eu rs de l'arc - en - c i el , pour le plaisir de s
petits et des gra n d s . Quant à Bern a rd Lavi ll i ers ,
il a fait le bon h eur d'un public con quis d'ava n ce .

5 - Le fe s tival accord é on avait inve s ti le ja rd i n
derri è re le théâtre . Le samedi après-midi, l e s
enfants étaient les invités d'hon n eu r. Les con te s
qu'ils ava i ent inventés et illu s trés ont été
p r é s entés au publ i c , avec accom p a gn em ent par
Pascal Con tet .

6 7 8 9 - La sortie de pri n temps des retraités a
été idyll i qu e . Les participants ont apprécié la
ga re rétro, la balade en petit train de la Bell e
é poqu e , le cadre verdoyant et paisible du
moulin de Fo u rge s , très inspirant pour les
pei n tre s . Sans oubl i er le repas savo u reu x
a ccom p a gné de plaisantes animati ons et l'après-
midi dansant.

I M A
G E S

1

6 9

7

8

10 11

1 2

2

3



10 11 12 -  Am b i a n ce bon enfant pour les
fe s tivités du 14 ju i ll et .

13 - Une simple fête parmi tant d’autre s . A la
m i - ju i n , deux cen tres de loi s i rs matern els (Pa u l -
Bert et La n gevin) et le cen tre Gaga rine ont fêté
en s em ble la fin de l'année sco l a i re au parc
S a l a gn a c , avec jeu x , a n i m a ti on s , s pec t a cle de
mu s i que et de danse au théâtre de verdu re et
a cc u eil des parents par peti tes tabl e s

14 - Les 256 élèves de CM2 qui en treront en 6è m e

à la prochaine ren trée ont reçu un cadeau de la
Caisse des éco l e s , pour marqu er cet te étape
i m port a n te : le passage de l'école pri m a i re au
co ll è ge .

15 - Mom ent de sérénité immu a bl e , en
p roven a n ce du cen tre de va c a n ces de la
Trem bl a de . Les plaisirs simples de la déco uverte
de la voi l e , avec la mer, le ven t , le sable pour toi l e
de fon d .

1 3

4 5

1 5

1 4
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> À PROPOS
AUPRA DANSE MALAKOFF 
22, voie d’Issy
92240 Malakoff .
Tél. : 01 46 45 40 08
Mail : aupradanseco@cegetel.net
Cours : du lundi au samedi.
Ateliers et stages : le dimanche.

Ma l a kof f - i n fos : Vo tre éco l e , f l a m b a n t
n euve ,est prête à acc u ei llir ses nouveaux élè-
ve s . E s t - ce émouvant pour vous ?
Sylvain Au p ra : O u i , car c’est la réalisati on
d’un rêve . Je trava i lle sur ce proj et dep u i s
f é vri er 2004. Je suis parti de ri en , d’une feu i ll e
bl a n ch e , et j’ai to ut réalisé moi - m ê m e , avec
l ’ a i de d’amis* : la créati on de l’assoc i a ti on ,
les trava u x , la rech erche de su bven ti on s , etc .
Je souhaitais avoir un lieu où dével opper
mes con n a i s s a n ces et les tra n s m et tre aux
a utre s . Au j o u rd ’ hu i , ça se con c r é ti s e .
M . - i . : Les élèves peuvent app ren d re le hip-
h op, la salsa, le cl a s s i qu e , le modern - ja z z ,
le new styl e , la danse ori en t a l e ,etc .Pre s qu e
tous les styles de danse sont rep r é s en t é s
dans le programme de l’éco l e . Pour vo u s ,
c’est un défi ou une ph i l o s ophie ?
S .A . : Une ph i l o s oph i e . La danse ne doi t , en
aucun cas, privi l é gi er un style plutôt qu ' u n
a utre , perm ettant à travers ell e , le re s pect et
la com pr é h en s i on de la cultu re de ch ac u n .
Au pra Danse Ma l a kof f n’est pas seu l em en t
une école de danse. E lle est aussi un lieu d’é-
ch a n ge cultu rel . Fa i re sienne cet te ph i l o s o-
ph i e , c’est accepter de se laisser su rpren d re
par le danseu r. La danse est porteuse de
va l eu rs soc i a l e s , à la fois fédéra tri ces et convi-
vi a l e s , fondées sur le re s pect du droit à la
d i f f é ren ce .
M . - i . : Au départ autod i d a c te , vous vo u s
ê tes plei n em ent épanoui au sein de la com-
p a gnie Bl a ck Blanc Beur qui a été un véri-
t a ble tremplin pour vo tre carri è re . Peut -
on dire que la scène a été vo tre mei ll eu re
é cole ?
S . A . : La scène a été mon carbu ra n t , m on
e s s en ce de vi e . C’est mon envie d’appren d re
au con t act des plus grands qui m’a fait pro-
gre s s er. J’ai com m encé à danser à l’âge de
17 ans,avec des cop a i n s , dans une cave d’im-
m eu bl e . Par la su i te , j’ai fait des casti n gs qu i
m’ ont permis d’intégrer la mouva n ce Bl ack
Blanc Beu r, d i rigée par Jean Djem ad et

Ch ri s tine Co u du n , mais aussi de parti c i per
à des émissions de va riétés à la télévi s i on et
à des clips vi d é o. J’ai accom p a gné des arti s-
tes de ren om dans le mon t a ge ch or é gra-
ph i que de leur spect acle (Ma nu Di b a n go,
Ka s s av, Ri cky Ma rti n , L a ro u s s o,…) et j'ai
trava i llé avec les ch or é gra phes Cori n n e
L a n s ell e , Ch a rles Cr é - An ge , Moïse et Gill e s
G a ll i o t .C’est après to ut ce ch emin parco u-
ru sur scène, que j’ai re s s en ti le be s oin de
p a s s er mon diplôme d’Etat opti on ja z z , en
1 9 9 1 , à l’IFEDEM (In s ti tut de Form a ti on
des Ensei gnants de Danse et de Mu s i qu e ) ,
pour approfondir mes com p é ten ces péda-
gogi ques et po uvoir en s ei gn er différents sty-
les de danse.

M . - i . : Le désir d’en s ei gn er est très fort ch ez
vo u s . A-t-il motivé to ute vo tre carri è re ?

Dans  une  petite   rue  du   sud  de  Malakoff,  une  école
de  danse  a  ouvert  ses  portes.  Sylvain  Aupra,  artis-
te  de   scène  au   talent   reconnu,  en  est   le  créateur.
Il   souhaite   faire  de   son  école,  un  espace  pluri-cul-
turel,  un   lieu  d’échange  et  de  convivialité.

Aupra Danse

L’art en mouvement

Sylvain Au pra

S . A . : Di s ons que j’ai eu très tôt le goût de
l ’ en s ei gn em en t . J’ai mené diverses acti on s
é du c a tives pour l’inserti on des jeunes par
le biais de la danse. J’aime tra n s m et tre , c’ e s t
po u rqu oi j’ai créé cet te éco l e .

*Ont con tri bué à la réalisati on de ce proj et : le Con s ei l
r é gi on a l , P h i l i ppe Dhautevi ll e , Pe a rl Ma i s on , An d r é
Ait Sa ï d i , et bi en d’autre s .
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Dans le passé, suite
à la guerre de

Crimée, beaucoup de
monde avait trouvé malin
de s’appeler Malakoff :
roses, gâteaux, chansons,
f romages, galeries,
restaurants, champagnes,
tours, ducs et villes…»

Michel Rousseau

«

Malakoff, d'une guerre oubl   
Aujourd’hui inscrite dans les sillons de la culture de paix, Malakoff a un passé lié à
une guerre : celle de Crimée. Malakoffiot de longue date, Michel Rousseau s’est
intéressé à cette guerre à laquelle notre ville doit son nom. 150 ans après la prise de la
tour de Malakoff à Sébastopol, en Crimée, Malakoff-infos ouvre, avec lui, ce chapitre
historique souvent occulté. 

M a l a koff-infos : Qu’est-ce qui vous a
amené à vous intéresser à l’histoire
de vo t re commune ?

Mi ch el Ro u s s eau : Enfant de Ma l a kof f , j e
tro uvais ça exo ti que d’habi ter une vi ll e
dont le nom sonnait différem m ent de s
vi lles alen to u r. Je m’ a musais quand mes
c a m a rades provi n c i a u x , i n c r é du l e s , m e
f a i s a i ent répéter ce nom qui sentait la
s teppe . Au fil des ans, j'ai déco uvert les
p i è ces du puzzle : l ’ ex i s ten ce d'une guerre
l ointaine et oubliée… en Crimée ; la pri s e
de la “tour de Ma l a kof f” à Sébastopol (1),
d é term i n a n te pour l’issue de cet te guerre ;
la con s tru cti on , en 1856, aux portes de
Pa ri s , de la tour de Ma l a kof f et de son
p a rc de loi s i rs par le prom o teu r
Ch a uvelot ; s on su cc è s , p u i s que de s
m i ll i ers de Pa ri s i ens ven a i ent s'y
prom en er, d a n s er, f a i re la fête . Mais il
restait un mys t è re : Ma l a kof f s em bl a i t
s ortir du néant pour y rep l on ger aussitôt.
J ’ en étais là, l ors que In tern et m’a en l ev é
mes illu s i ons sur l’ori ginalité du nom de
ma vi ll e . Cet te appell a ti on ava i t , en fait,
be a u coup servi . J'ai dû me ren d re à
l ’ é vi den ce . Dans le passé, be a u coup de
m on de avait tro uvé malin de s’ a ppel er
Ma l a kof f : ro s e s , g â te a u x , ch a n s on s ,
f rom a ge s , ga l eri e s , re s t a u ra n t s ,
ch a m p a gn e s , to u rs , ducs et vi ll e s … ( 2 ) .
Pa radox a l em en t , je tenais la pièce qui me
m a n quait pour com pren d re : tous ce s
Ma l a kof f à travers le mon de étaient les
traces fossiles d’une énorme va g u e
m é d i a ti que qui s’était retirée en les
laissant sur le sabl e .

M.-i. : Po u rquoi la guerre de Crimée
a-t-elle eu cet écho, alors qu’elle est
a u j o u rd’hui quasiment oubliée ?

M . R . : E lle est sans do ute la prem i è re
g u erre médiati s é e . Les moyen s
d ’ i n form a ti on récents le perm et ten t . Un
c â ble télégra ph i que passe au fond de la
m er Noi re et relie Pa ris au théâtre de s
op é ra ti ons ; la ph o to ex i s te dep u i s
qu el ques années ; la diffusion de s

j o u rnaux progresse con s t a m m en t . Ava n t
que la guerre ne com m en ce , la pre s s e
pr é p a re l’op i n i on par des campagnes su r
“la ga rde des lieux saints” ( 3 ) . Au
l en demain de ch a que vi ctoi re , la gravu re
perm et de l'illu s trer. Dans le journ a l
L’ I ll u s tra ti o n, les gravu res font parfois une
do u ble page ! Des pei n tres com m e
Du rand Bra ger ou Horace Vern et se
ren dent sur place . En octobre 1855, l e
G o uvern em ent français envoie le co l on el
et pei n tre J. C . L a n gl ois pour réunir les
ph o togra phies néce s s a i res à un panora m a
c é l é brant la campagne de Cri m é e . La to u r
Ma l a kof f est le cen tre des prises de vu e s .
Le panorama est en su i te peint et ex po s é ,
en tre 1860 et 1865, dans une ro ton de au
ron d - point des Ch a m p s - E lys é e s . De
n om breux arti s tes – les pei n tres Ado l ph e
Yvon , Is i dore Pils, Pro t a i s , Du m a re s q ,
Bell a n ge , Duva u x , Fon t a i n e , G i ra u d ,
Ju m el de Noi reterre , Wach s muth et
D awant ; les ph o togra phes Méhédin,
Robert s on – célèbrent faits d’armes et

Sur la tour de Ma l a kof f , a près la ba t a i ll e . Les photos de l’An gl a i s
Ro ger Fen to n , feront le tour du monde. Ce sont les prem i è re s
p h otos de guerre .
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l   iée à une ville pour la paix
vi ctoi re s . Les journaux sont remplis de la
reprodu cti on de leu rs œuvre s . L a
Com tesse de Ségur va ch erch er son
g é n é ral Do u rakine à la Gu erre de
Cri m é e ! Les ex po s i ti ons univers elles de
1855 et 1867, qui dra i n ent des mill i ons de
vi s i teu rs , d i f f u s ent en Fra n ce et à travers
le mon de cet te prop a ga n de . Dans ce
con tex te , Ch a uvel o t , en con s truisant sa
to u r, ne fait que parti c i per à la va g u e
m é d i a ti que initiée par le régime de
Na po l é on III.

M.-i. : Quelles sont les autres cara c-
téristiques de cette guerre ?

M . R . : C’est un conflit qu a s i m en t
m on d i a l , p u i s qu’il oppose la Russie à une
coa l i ti on unissant Fra n ce , Roya u m e - Un i ,
royaume de Piémon t - Sa rd a i gne (noya u
de l’unité italienne) et Empire ottom a n
(Tu rqu i e ) . Près de 800 000 soldats – plu s
d’un mill i on sel on les sources russes – y
tro uvent la mort et , p a rmi eu x , 95 000
Fra n ç a i s . G l ob a l em en t , cela repr é s en te la
m oi tié des ef fecti fs en ga g é s . De ce poi n t
de vu e , c'est une guerre aussi meu rtri è re
que celle de 1914. De plu s , à l’hécatom be
par les arm e s , s’ a j o ute celle de plu s i eu rs
épidémies de ch o l é ra et de typhu s . C ’ e s t
la prem i è re guerre modern e . On y uti l i s e
l ’ obus ex p l o s i f et le cuira s s é . De s
centaines de mill i ers d’hommes son t
“proj et é s” sur des mill i ers de kilom è tre s .

Quant à la météoro l ogi e , elle doit son
i nven ti on à des désastres navals su bi s
pendant le con f l i t .

M.-i. : Après un tel re t e n t i s s e m e n t ,
comment expliquer le silence et l’ou-
bli ?

M . R . : L’ eu ph orie n’a duré que 15 ans. E n
1 8 7 0 , la do u che froi de de la défaite sur le
sol nati on a l , f ace aux Pru s s i en s , dans une
g u erre d’une intensité meu rtri è re aussi
gra n de , ex p l i que l’oubli dans lequ el on a
d é s ormais préféré tenir la guerre de
Cri m é e . L ' é voqu er, c’était ra ppel er la
m a n i p u l a ti on médiati que à laqu elle ell e
avait donné lieu , en plein milieu du
d é s a s tre auqu el elle avait abo uti . La to u r
de Ma l a kof f , dynamitée en novem bre
1 8 7 0 , ne s’ en est pas rem i s e . Ce silen ce
s’est po u rsu ivi parce qu e , sous l'image
d ’ Ep i n a l , l ’ ex p é ri en ce de la guerre de
Crimée mon trait que les guerres à ven i r
po uva i ent faire plus d’un mill i on de
m orts !
A Ma l a kof f – vi lle qui a fait de 2005 une
année pour la paix – comme aill eu rs , il y a
po u rtant qu el ques en s ei gn em ents à en
ti rer.

> À PROPOS
(1) LA PRISE DE MALAKOFF
Après environ un an de siège, le 8 septembre 1855,
le général de Mac-Mahon s'empare, avec ses zoua-
ves, de la tour Malakoff qui surplombe la citadelle
de Sébastopol. Ce succès annonce la fin de la
g u e rre. Les Russes se re t i rent de la citadelle, après
l'avoir incendiée. Quelques mois plus tard, le tsar
demande la paix. Le traité de Paris est signé le
3 0 mars 1856. 

(2) L’APPELLATION MALAKOFF
Il y a des Malakoff ou des tours de Malakoff au fin
fond de la France profonde, comme à Sivry - C o u rt ry
( S e i n e - e t - M a rne), à To u ry - L u rcy (Nièvre), à
S e rmizelles (Yonne) et Saint-Amand-Montro n d
(Cher) ; mais aussi à Paris et Nantes, au
L u x e m b o u rg, en Belgique à Dison et Hasard -
Cheratte (près de Liège), en Allemagne à Cologne,
Bochum et Hanovre, en Algérie à Oran et Alger, et –
plus surprenant encore – au Brésil à Récif, en
Australie à Moonee Valley et dans le Texas aux
Etats-Unis d’Amérique ! Sans compter, bien sûr,
l’originale : celle de Sébastopol en Russie.

(3) LA GUERRE DE CRIMÉE
Une querelle entre l'empereur français Napoléon III
et le tsar Nicolas Ie r est, officiellement, à l'origine
du conflit. Chacun veut assurer en exclusivité la
p rotection des lieux saints de Jérusalem, part i e
intégrante de l'empire turc .

DATES
30 novembre 1853 : les Russes détru i s i rent la flot-
te turque dans le port de Sinope.
27 mars 1854 : déclaration de guerre .
20 septembre : bataille de l'Alma.
25 octobre 1854 : bataille de Balaklava (charge de
la Brigade légère). 
5 novembre 1854 : bataille d’Inkerm a n .
Bataille du Traktir (ou de la Tc h e rn i a ) .
8 septembre 1855 : prise de Malakoff .
30 mars 1856 : traité de Paris.

POUR EN SAVOIR PLUS
Alain Goutman, La Guerre de Crimée 1853-1856,
la pre m i è re guerre modern e, Editions Perrin, 2003
Tolstoï était aussi à Sébastopol, du côté russe, bien
s û r. Il en tira un livre : Les Récits de Sébastopol.

Pri se de Ma l a kof f . Ta bleau d’Ho ra ce Vern et ,
Musée d'Au tu n . C l i ché M. Hervé ©

Assaut et pri se de la tour de Ma l a kof f .
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Bilan de la saison
s p o r t i ve

L ’année d u 6 0è m e anniversaire d u cl ub s 'achève su r
de b onnes  performances. T out d ’abord, h onneur
aux f emmes. Bra vo a ux vo lleyeuses qu i,  après u n

début d e sa ison d ifficile,  montent e n Na tionale 2  e t
aux b asketteuses q ui s e ma intiennent e n Na tionale 3 .
Bons r ésultats e n gy mnastique, po ur le s b enjamines,
minimes e t ca dettes e n  Division Ré gionale E xcellence e t
en  Division Ré gionale Ho nneur. E n na tation, E léonore
Durand ob tient se pt m édailles d ’or e t de ux d ’argent a ux
Championnats F édéraux FS GT, We ndy Bu rnside un e
médaille  d’argent  au C hampionnat d e  France de s Ma îtres
FFN. En  tir , Gis èle P ortejoie s e  qualifie a ux C hampionnats
de  France du  1 0 mè tres  air co mprimé. C ôté h ommes,
saluons l’ exploit d es b asketteurs q ui a ccèdent a u
Championnat d e F rance Na tionale 3 . Dé ception  en h and  :
les g arçons  descendent p our la   2è m e année e t se  r etrouvent
en  Excellence r égionale. E n at hlétisme, Da niel Ge neste
s’est qu alifié a ux C hampionnats d u M onde v étéran. En
gymnastique, ci nq s eniors s e so nt q ualifiés a u
Championnat d e F rance e n Di vision  Fédérale B p ar é quipe.
En f ootball, la   saison se  t ermine tr ès b ien, a vec un  ti tre  et
trois montées. Fé licitations a ux s eniors A q ui t erminent
ex-aequo d e l eur gr oupe de  Pr omotion d ’honneur ; a ux
seniors B,  13 ans B e t  vétérans, q ui a ccèdent à  la  d ivision
s u p é r i e u r e .

* US
MM

* FÉRIA DE 
MALAKOFF

L es 17 et 18 ju i n ,
l’USMM a or ganisé la
F é ria de Ma l a kof f ,

pour cl ô tu rer le 60è m e a n n i-
vers a i re du clu b. Le s
vach et tes étaient les rei n e s
de la soi r é e . Dans l’arène,
elles affron t a i ent les vo l on-
t a i re s , regroupés par équ i-
pe s . Divers jeux d’eau,
inspirés d’In tervi ll e , on t
provoqué l'hilarité de s
enfants et des paren t s . Le s
co u rses po u rsu i tes en tre les
vach et tes et les plus co u ra-

geux se finissaient souven t
dans la piscine, en éclats de
ri re s . Les moins téméra i re s
se pr é c i p i t a i ent sur les bar-
ri è res pour évi ter les co u p s
de corn e s . « Pour cl ô tu rer
l’année des 60 ans du clu b,
nous souhaiti ons une
m a n i fe s t a ti on fe s tive et
convivi a l e , s o u l i gne Ma ri e -
Hélène Davi d , d i rectri ce de
l ’ U S M M . La Féria nous
s em blait une formu l e
lu d i que et ori ginale à la
h a uteur de l’événem en t . »

Pu blic et participants on t
en ef fet bi en apprécié ce
fe s tival taurom ach i qu e .

Le taureau
par les cornes

{ É c h o s
• Sport et intercommunalité
Les 11 et 12 juin, ont eu lieu, au
stade Marcel-Cerdan, le traditionnel
tournoi de football des villes jume-
lées et celui, exceptionnel, des
signatures. Le premier a rassemblé
les communes de Corsico (Italie),
jumelée à Malakoff ; de Mataro
(Espagne), jumelée à Corsico ; de
Malakoff et de Savigné-L’Evêque,
près du Mans. Le second a réuni les
quatre communes de la communau-
té d’agglomération Sud-de-Seine,
créée en janvier 2005 (Bagneux,
Clamart, Fontenay-aux-Roses,
Malakoff), et le 14ème arrondisse-
ment de Paris, avec lequel a été
signé, le 22 septembre 2004, un
protocole de coopération. «Cette
rencontre est un symbole fort de
l’intercommunalité, souligne Gilbert
Nexon, maire-adjoint chargé du
sport. Il s’agit de la toute première
action sportive organisée entre les
villes signataires du projet intercom-
munal.»

• Résultats
Vainqueur du Tournoi des villes
jumelées : Corsico.
Vainqueur du Tournoi de Sud-de-
Seine : Fontenay-aux-Roses.
Malakoff n’a pas gagné de coupe,
mais a été finaliste aux deux tour-
nois.

Di s tri bu tion des cou pes par Gilbert Nexo n , a d joint au maire ,
ch a rgé des Spo rt s
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Portrait d’une
championne
➡Myriam Amri, jeune
Malakoffiotte de 19 ans, a
participé au Championnat du
Monde de T aekwondo, à Madrid, au
mois d’avril. Inscrite à la section
Arts martiaux de l’USMM depuis
l’âge de 11 ans, elle reste fidèle à
son club, même si, à Madrid, elle a
combattu sous les couleurs de la
Tunisie, son pays d’origine. 
«Je suis attachée à mon club et à
mon entraîneur , T ony Comprelle,
qui me coache depuis le début,
confie-t-elle. C’était fabuleux de
pouvoir participer au Championnat
du Monde et de représenter un
pays. L ’équipe tunisienne m’a
proposé de me joindre à elle, deux
jours avant le début du
championnat. J’ai perdu en sixième
de Finale, notamment par manque
de préparation, mais aussi parce
que le niveau était très élevé.
C’était très impressionnant pour
moi de participer à cette rencontre
internationale.» 

➡ La passion des combats
Myriam aime combattre. Elle a
participé à de nombreuses
compétitions et accumulé les titres
(voir palmarès ci-contre). Elle
obtient, en janvier 2004, sa
ceinture noire. Son entraîneur , T ony
Comprelle, 2ème dan*, en est très
fier, mais reste lucide sur les pas à
franchir : «Ça fait 8 ans que
j’entraîne Myriam et je
l’accompagne à chaque
compétition. Ça fait plaisir de voir
son élève participer au
Championnat du Monde. Je suis
juste déçu qu’elle n’ait pas gagné
(sourire). Elle a une bonne
souplesse, de la puissance, mais
doit encore améliorer sa vision du
combat et sa résistance.»Prochain
objectif pour Myriam : les Jeux
Olympiques de Pékin en 2008. 

* et, cette année, 2 e au Championnat
de France de T aekwando, catégorie
seniors de + 80 kg. 

* TAEK-
WONDO

*
B i e n

t i t r é e
> Avril 2005 Pa rti c i p a ti on au
Ch a m p i onnat du Mon de à
Mad ri d .
3è m e à l’open intern a ti onal de
Pa ri s .
D é cem bre 2004
Vi ce ch a m p i onne d’Il e - de - Fra n ce .
O c tobre 2004
1è re à l’open de Bel gi qu e .
Ma rs 2004
Vi ce - ch a m p i onne de Fra n ce
( Lyon ) .
Pa s s a ge en Na ti onale 1.
O c tobre 2003
1è re à l’open intern a ti onal de
Bel gi qu e .
Juin 2003
1è re à l’open d’Il e - de - Fra n ce .
F é vri er 2003
Vi ce - ch a m p i onne de Fra n ce
( Lyon ) .
D é cem bre 2002
1è re au ch a m p i onnat d’Il e - de -
Fra n ce .
D é cem bre 1998 et 1999
Vi ce - ch a m p i onne d’Il e - de -
Fra n ce .

PALM
ARÈS

La philosophie du Ta e k wo n d o, c’est l’harmonie du co rps avec l’espri t .

> À PROPOS
SECTION GYM-LOISIRS
5 octobre : reprise du cours seniors au gymnase Marc e l -
C e rdan, le merc redi (17 h/18 h). Animé par un pro f e s-
seur diplômé "Senior en salle", ce cours fait travailler
m é m o i re, équilibre, souplesse, habileté motrice, etc.
I n f o rmations et inscriptions : 6, 8 et 9 septembre 
(18 h 30/19 h 30), au gymnase René-Rousseau, 
10 bis, av. Augustin-Dumont (sous-sol), ou au 1e r c o u r s .
Si nécessaire, à partir du 5 septembre, 
vous pouvez contacter Monique Guionnet, 
Présidente de la section, au 01 42 53 15 05.
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Pa l m a r è s
exe m p l a i re *

Pour   ce   60e anniversaire de   la   libération  des   camps,
la  mémoire  des  déportés  a  particulièrement   inspiré
les   jeunes  de  Malakoff.   Le   Jury   local   a   attribué   le   1er

prix  à  Marion   Leyharoux   (3ème,   Paul-Bert),   le  2e à
Sébastien  Cadoré   (3ème,  Henri-Wallon)   et   le  prix   spécial  du
jury  à   Jérémy  Beylie   (1ère bac  productique,  Lycée
Professionnel  Louis-Girard),  qui  participera,  en  octobre
prochain,  à   la  commémoration  de  Châteaubriant.   Le   jury
départemental  a  distingué   trois   classes  du   L.  P.   Louis-
Girard,   en  devoirs   collectifs   :   1er prix   à   la   1ère Bac  modela-
ge-usinage  et  2e prix  ex  æquo  aux   terminales  Bac  outilla-
ge-productique  et  BEP  mécanique  auto-modelage.  A
titre   individuel,  encore   Louis-Girard,  avec  une  mention  à
Jérémy  Beylie   (déjà  nommé)  et  à  Martial  Devie   (termina-
le  bac  productique).  Mention  aussi  à  Caroline  Agrario
(3ème,   Paul-Bert)   et  à  Nassria  Abdoul  Hamidi   (3ème,  Henri-
Wallon).  Par  ailleurs,   le   L.P.   Louis-Girard  mérite  un   coup
de  chapeau  pour   sa  participation  exemplaire  aux   rencon-
tres   avec   les   déportés   :   145   élèves.  
*   Toutes   nos   excuses  auprès  des   lauréats   :   nous  avons   reçu   le   palma-
rès   complet   trop   tard   pour   le   publier  dans   le   numéro   précédent.  

* CONCOURS 
RÉSISTANCE

* HOM
MAGE

An n et te Me s s a ger,
repr é s entant la
Fra n ce à la Bi en n a l e

de Ven i s e , a obtenu le Lion
d ' or* pour C a s i n o.Cet te
p l a s ti c i enne à la réput a ti on
i n tern a ti onale vit et tra-
va i lle depuis des années
dans notre vi ll e . Cr é a tri ce
d'un étra n ge be s ti a i re , qu i
s ym bolise notre part d'ani-

m a l i t é , elle s'est inspirée,
cet te foi s , des aven tu res de
P i n occhio pour ex pri m er
la difficulté d'être hu m a i n .
Ayant affronté ses peu rs
dans une forêt de traver-
sins peuplée de form e s
m en a ç a n te s , le panti n
p l on ge dans le ven tre de la
b a l ei n e , d'où il ren a î t
humain et donc soumis à

la mort . L ' a rti s te a con ç u
cet te œuvre à Ma l a kof f .
E lle y a tro uv é , avec l'aide
de la mu n i c i p a l i t é , u n e
s a lle pour matéri a l i s er son
r ê ve , gra n deur natu re .

* A cet te manife s t a ti on intern a-
ti onale des arts plasti qu e s , le Lion
d ' or joue le même rôle qu e
l'Oscar pour le cinéma à
Ho lly wood .

De Malakoff à Venise

{ R e n d e z - v o u s
• Lire en paix
En l'honneur de la Journée interna-
tionale de la Paix, les bibliothécaires
nous invitent à lire en paix. Du 20
au 25 septembre, elles nous présen-
tent une sélection de scientifiques,
philosophes, écrivains et artistes qui
ont été des “chercheurs de paix”. 
Le 24 septembre, à 17 h 15, le public
sera convié à une rencontre entre
Albert Einstein et Sigmund Freud
dans Pourquoi la guerre ?. Cet
échange épistolaire, (publié en
1933 par l'Institut International de
Coopération Intellectuelle) est com-
posé de deux lettres. «Existe-t-il un
moyen d'affranchir les hommes de
la menace de la guerre ?» demande
Einstein et il invoque la nécessité
d'une instance d'arbitrage interna-
tionale. «Tout ce qui développe la
culture travaille contre la guerre»,
conclut Freud, au terme d'une
réflexion sur les rapports entre droit
et force et sur la dualité humaine.
Un texte toujours actuel, à l'heure
où il est vital, pour l'avenir de la pla-
nète, de cultiver la paix. J.-P.
Andréani interprétera Eistein, et
Alain Fourès Freud. 

* Vous retrouverez les œuvres propo-
sées dans les rayons au-delà de ces
dates, bien sûr.

Dominique Co rd e s se , m a i re
a d jo i n te , à Ven i se pour félici ter
An n et te Me s s a ger. A Ma l a kof f ,
avec Madame le Ma i re
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L
es Ko l koz nous invi-
tent à jouer avec
eux aux to u ri s te s .
Ils part a gent avec
nous leu rs souve-

n i rs de Hon gkong et Form en tera
( près d'Ibi z a ) , sous la forme de
deux Films de va c a n ce s,d ' envi ron
trei ze minutes ch ac u n , proj et é s
sur un écran télé, au cœur d'un
drôle de salon . Ils nous propo-
s ent aussi leur vi s i on très per-
s on n elle de qu el ques cen tre s
d ' a f f a i res célèbres (To kyo, S é o u l ,
Ca n ton , Pa ris-La Défen s e , … ) .
Dans ch acun des pays a ge s
u rbains des Kol koz Towers, ch er-
chez l'intrus : un gra t te - c i el ima-
gi n a i re qui domine les to u rs réel-
l e s .

Du réel au virtuel
Pour Films de va c a n ce s, la réali-
té a été “rem od é l i s é e” en ima-
ges de synthèse. Il s'agit de films-
vidéo dont le mon t a ge et la
b a n de - s on d'ori gine sont con s er-
vés ; mais les images ont été
i n form a ti s é e s , ch a que pers on-
n a ge , ch a que élément du décor
tramé et stylisé au maximu m .
L ' i n s t a ll a ti on servant de cad re
à la proj ecti on a été réalisée sel on
la même tech n i qu e . Point de
d é p a rt : un mobi l i er réel . Si mu l é
sur ord i n a teu r, r é duit à des for-
mes géom é tri qu e s , il a été rec r é é
en trois dimen s i on s . Ce que les
Ko l koz appell ent :“le de s i gn de
l ' a ll er- reto u r ”. Quant aux ph o to-
gra phies sur alu m i n iu m , ch a-
cune est un pays a ge recom po-
s é . «La puissance et la ri ch e s s e
des cités que nous avons vi s i t é e s
s ' a f f i ch ent sous forme de to u rs ,
tandis qu e , à la péri ph é ri e , l a
p a uvreté se dével oppe à l'hori-
zon t a l e . Nous avons réuni ce s
deux mon des dans une même
vi s i on panora m i qu e . En em p i-
lant des façades ph o togra ph i é e s
dans les qu a rti ers délaissés, n o u s

Les Kolkoz :

Voyage entre
réel et virtuel
Un an et demi
après Vi d é o
Séquence 1, les
K o l k o z
reviennent à la
Maison des Arts.
Avec To u r i s t e s, du
17 septembre au
13 novembre, ils
nous font
voyager entre
réel et virtuel. 

«Avec T ouristes, no us a vons c herché c omment
donner à  vo ir  du so uvenir. »

Mais qui sont les Ko l koz ? 
Ben jamin Moreau (né à Pa ri s
en 1973, pei n tre de form a ti on )
et Sa mu el Bo utru che (né à
Avra n ches en 1972, ph o togra-
phe sorti de l'Ecole d'Arles) on t
uni leu rs talents pour créer de s
m on des vi rtu el s . Leur recet te :
la passion de l'inform a ti qu e , u n
e s prit lu d i qu e , un rega rd inci-
s i f , un zest de provoc a ti on et de
l ' humour à foi s on . «A nos
d é but s , nous n'avi ons qu ' u n
ord i n a teur pour troi s . No u s
p l a i s a n ti ons sur le part a ge de
ce moyen de produ cti on . D ' o ù

c r é er leu rs propres cl on e s . Pu i s
ils se sont passionnés pour les
j eux en réseau et ont inventé le
l eur : kol koz . o rg que vous ave z
pu déco uvrir lors de Vi d é o
S é q u en ce 1. Sur leur lancée, i l s
ont co ll ecti onné les espaces vi r-
tu els : recon s ti tuti ons d'app a r-
tem ents réels app a rtenant à de s
co ll ecti on n eu rs .Après des moi s
con s acrés à Tou ri s te s, ils ex p l o-
rent une nouvelle piste : de s

portraits en réseaux, se mod i-
fiant à mesu re comme les mes-
s a ges du “t é l é ph one ara be”.
Depuis 1997, la ga l eri e
E m m a nu el Perro tin à Pa ri s
acc u ei lle régulièrem ent les
Ko l koz . Ils ont aussi parti c i p é
p lu s i eu rs fois à la FIAC et à
d ' a utres ex po s i ti ons co ll ective s
dans diverses vi lles de Fra n ce ,
ainsi qu'à Fri bo u r g,New - York ,
Hon gkon g, Ca n ton , S é o u l , . . . .

Kol koz Tower New - Yo rk (photo sur aluminium)

Les films de va c a n ces sont projetés dans un décor styl i s é

avons édifié des arch i tectu re s
utop i qu e s , p lus hautes que ce s
temples modernes érigés à la
gl oi re de l'écon omie de mar-
ché.» 

le su rn om de Ko l koz que nous
avons ga rd é , même si nous
avons maintenant plus d'un
ord i n a teu r. » , ex p l i que Ben ja m i n
More a u . Ils ont com m encé par
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Mais qu'est-ce que
tu fabriques ?

Théâtre  71. Sur   les  affiches  annonçant   la  nouvelle   saison,  une  question   :  "Mais
qu'est-ce  que   tu   fabriques  ?"  Qui   la  pose  ?  Peut-être   le  public,   intrigué  par   les
choix  de   la  programmation.  Dans  ce  cas,  à  Pierre  Ascaride  de   répondre.

> « Ce que je fabri que ? Je bri-
cole ! Sur l'affiche de cet te sai-
s on ,un petit bon h omme ra m a s-
se des pétales de tu l i pe , pour en
f a i re ce qu'il vous plaira
d ' i m a gi n er. Moi , je co l-
l ecte les spect acles po u r
con s tru i re une pro-
gra m m a ti on . Je crée un
e s p ace où les gens se
ren con tren t , font de s
d é co uverte s , s ' o uvren t
au mon de et à to utes les
formes de créati on .
J'essaie de "fabri qu er" du
s ens et , su rto ut , du bon-
h eur pour to u s .

D i ve rsité 
et partenariat
« Comme d'habi tu de ,
tous les gen res sont au
m enu : le théâtre , bi en
s û r,mais aussi la danse, l a
ch a n s on , la mu s i que du
XXe s i è cl e ,sans oubl i er une con f é-
ren ce - perform a n ce qui mêle
p a roles et image s , un ciné-
con cert , des con te s ,des mari on-
n et tes et autres obj ets animés.Le
j eune public n'est pas oubl i é : il a
d roit à qu a tre spect acles (qui ne
s ont pas pour autant interd i t s
aux adu l te s ) . Dans la con ti nu i t é
des années pr é c é den te s , la pro-
gra m m a ti on (et donc aussi les
a bon n em ents) inclut des spec-
t acles pr é s entés chez nos voi s i n s
et parten a i res de Cl a m a rt ,
Fon ten ay - a u x - Roses et Va nve s .
Cet te foi s , pas de "cl a s s i que" à
Ma l a kof f , à part des fables de La

Fon t a i n e , revues et corrigées par
trois ch or é gra ph e s . Mais vo u s
tro uverez aussi Fa u s t de Goet h e
à Fon ten ay, avec le fe s tiva l
M A RTO, et No ces de sang de
Frederi co Garcia Lorca à Cl a m a rt .

Des œuvre s
c o n t e m p o ra i n e s
« Pour la créati on con tem pora i-
n e , vous aurez l'em b a rras du
ch oi x . Les tex tes mis en scène

s ont de notre époqu e . Ils abor-
dent des su j ets qui peuvent to u-
ch er to ut le mon de , qu'ils fas-
s ent référen ce à l'histoi re , à l'ac-
tu a l i t é , ou à la réalité hu m a i n e
qu elle que soit l'époqu e . P ê l e -
mêle : le travail et sa perte , l a
g u erre (des tra n chées de 14-18
à la guerre au Liban, en passant
par le nazisme et la déport a ti on ) ,
l ' i m m i gra ti on et la difficulté de
s ' i n t é grer, les ra pports familiaux,

les rel i gi on s , le désir, l ' a m o u r
perdu , la pauvret é , le po uvoi r,
la révo l te , la solitu de , la peu r, l a
m ort,… Même lors qu'il s'agi t
de gen res trad i ti on n el s , ils son t
traités avec une to u che tr è s
actu ell e . Les stéréotypes du
m é l od rame sont dynamités par
l ' hu m o u r. Les vi eux con tes son t
ra j eunis et inspirent d'autre s
r é c i t s , n o u rris de notre qu o ti-
d i en . Quant aux nouvell e s
m a ri on n et te s , elles n'ont plu s
ri en d'en f a n ti n .

Autour du monde
« Cet te saison est aussi une façon
de voya ger autour du mon de ,
avec des œuvres et des com p a-
gnies venues d'aill eu rs (Br é s i l ,
L i b a n , All em a gn e , Ho ll a n de ,
etc . ) . Vous aurez même l'occ a-
s i on d'en ten d re deux œuvres en
portu gais (vers i on ori gi n a l e
s o u s - ti trée en français) et de
vous initi er à la langue des sign e s ,
avec les spect acles Pri n ces et pri n-
ce s se s et Le Grand Cahier. Voi l à
donc la saison que je "fabri qu e " ,
avec to ute l'équ i pe du Th é â tre
71 et ses parten a i re s , pour vo u s ,
s pect a teu rs . Et vo u s , que fabri-
qu e z - vous ? Le jour de la pr é-
s en t a ti on de saison , vous ave z
été nom breux à jouer le jeu et à
a f f i ch er vos réponses dans le hall
du théâtre . Avis à ceux qui n'on t
pas participé : quand vous vi en-
d rez pren d re vo tre abon n em en t
ou réserver une place , n ' h é s i te z
pas à lire ces messages et à y ajou-
ter le vôtre . Bi envenue !»

S'abonner,
c'est  mieux
Formules  de 3,

6 ou  9
spectacles, ou
carte  intégrale,

à p rix t rès
a b o r d a b l e s .
Tarifs en core
moins c hers

pour je unes et
g r o u p e s

(adultes  ou
jeunes) à  pa rtir

de  10
personnes. 

I n f o r m a t i o n s
programme et
abonnement : 
> 01  55  48  91

0 0 .
w w w . t h e a t r e 7 1 .

c o m



Malakoff infos – Septembre 2005 > 27

C U LT U R E

> À PROPOS
PROJET EN BONNE VOIE
Depuis 1999, avec le soutien de la Ville, le
T h é â t re 71 poursuit le projet d'une salle
pouvant accueillir ses répétitions, mais
aussi celles des autres compagnies d'Ile-
de-France. Les négociations pour un finan-
cement par la Ville, l'Etat, les Conseils
général et régional et l'OPAC avaient abou-
ti. Soudain, en mars 2005, l'Etat re t i re sa
p a rticipation. Après de nombreuses péti-
tions et démarches, dont celle de Janine
Jambu, le ministre de la Culture annonce
l'inscription du projet dans les priorités
b u d g é t a i res pour 2006, ce qui perm e t t r a i t
l ' o u v e rt u re de la salle pour la saison 2007-
2 0 0 8 .

ATELIER POUR AMATEURS
Estelle Savasta dirigera l'atelier sur des
textes de Wajdi Mouawad, les lundis de
2 0 h à 23 h et certains week-ends.
S ' i n s c r i re à l’accueil du théâtre ou sur le
site, à partir du 6 septembre. A re t o u rn e r
avant le 20 septembre. Vous pouvez aussi
vous inscrire auprès de Solange Comiti,
c h a rgée des relations avec le public. 
> 01 55 48 91 12 
r p @ t h e a t re 7 1 . c o m

ACLAM

P ro c h e b a n l i e u e
Architecture  : le  nouveau  cycle  portera   sur   la
proche  banlieue,  entrant  dans   le  projet  du
Grand  Paris.  

D eux intervenants animeront ce cycle : Emmanuel
B e l l a n g e r, spécialiste de l'histoire politique, sociale et
économique des banlieues, et Alexis Markovic, qui trai-
tera de leur urbanisation, liée aux mêmes critères histo-
riques. A noter que la banlieue a toujours été une sour-

ce d'inspiration : on a chanté son côté champêtre et festif, ainsi que la
vie et le travail de sa population ouvrière. Elle fut souvent, avec les
quartiers populaires de Paris, le creuset des luttes sociales, mais aussi
des grands moments novateurs, dans les domaines de la création
artistique et de l'activité culturelle. 

Les conférences sero n t
donc complétées par des
visites de sites et des
c a b a rets chansons.
Certains cafés littéraire s
t r a i t e ront aussi des
aspects de cette histoire .
En introduction du cycle :
une visite commentée de
l'exposition dédiée aux
8 0 ans de la municipalité
o u v r i è re de Malakoff .
S e ront abordés ensuite,
en conférences : l'histoi-

re politique de la banlieue, le projet du Grand Paris, le logement
social, le pavillon de banlieue. Côté
v i s i t e s : Vanves, Saint-Denis, Boulogne,
S u resnes, Clichy et Ivry. 

T i c k e t - T h é â t re
Ayant adhéré à Ti c k e t - T h é â t re, l'ACLAM
peut vous pro c u re r, au prix de 44 ?, un
c a rnet de quatre tickets, non nominatifs,
valables pour un an dans quinze théâtre s
de Paris et de la Région parisienne (dont
le Théâtre 71). En achetant le carnet, tam-
ponné par l'association, vous recevez un
p rogramme trimestriel des spectacles aux-
quels vous avez accès. Vous pouvez aussi
consulter la programmation annuelle sur
le site : www. t i c k e t - t h e a t re.com. Vo u s
réservez directement votre (vos) place(s)
pour le spectacle et la date de votre choix,
auprès du théâtre concerné. Il ne vous
reste plus qu'à échanger votre (vos) tic-
ket(s) contre votre (vos) place(s) à l'accueil
du théâtre. 

Les Comités
d'Entreprises peuvent
adhérer à Ticket-
Théâtre en prenant
contact avec le
Théâtre 71

(Béatrice Gicquel –
01 55 48 91 06). P our
une cotisation de

65 5 , valable un an à
partir du 1 er

septembre, le C.E.
reçoit 10 carnets en

dépôt, renouvelables à
mesure de leur vente
aux salariés de
l'entreprise. Les

tickets utilisés par les
salariés seront

facturés au comité par
les théâtres dans

lesquels ils sont allés. 

> Inutile de
tuer son
père, le
monde s'en
c h a r g e
Mis en scène par
sa sœur Ariane,
P i e r re Ascaride
évoque, avec
h u m o u r, émo-
tion et tendre s s e ,
son père, ses
racines familiales
et un vieux quar-
tier de Marseille.
> T h é â t re 71 2 8 / 3 0
s e p t e m b re, 20 h 30, 
(jeudi, 19 h 30).

> M e n t e u r
Yannick Jaulin
conte avec verve
de vraies histoi-
res de menteurs
et donne vie à
des personnages
drôles et atta-
chants. 
> T h é â t re 71 
6 octobre, 19 h 30.
7 octobre, 20 h 30.

> Lire en
f ê t e
Objectif : réunir
quelque cin-
quante specta-
teurs, amis, voi-
sins du théâtre ,
autour d’une
œ u v re, d’un
a u t e u r. Chacun a
en charge un
extrait du texte
qu’il découvre
dans son ensem-
ble le jour J. Il
s u ffit de savoir
l i re et de bien
vouloir répéter
par téléphone.
Contactez au
plus vite Hélène
Renaud, au 
01 55 48 91 00.
La lecture
publique aura
lieu : 
> T h é â t re 71
15 octobre, 16 h. 

{*}R E N D E Z -
VO U S
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PSYCHIATRIE

Un cri 
d ' a l a r m e
J anine Jambu, députée des Hauts-de-

Seine, a écrit au ministre de la Santé, au
nom de l’EPS* Erasme d'Antony, seul éta-
blissement de psychiatrie des Hauts-de-
Seine. 

« Trop de malades ne reçoivent pas de soins. Le
" t u rn-over" des hospitalisés, faute de places, est
préjudiciable à la stabilisation de leur maladie. La
sécurité des malades et la qualité des soins ne sont
pas négociables.» En ces termes, le Conseil d'ad-
ministration a alerté la députée sur les diff i c u l t é s
de la psychiatrie “dont les crédits, les lits et les pla-
ces ont été drastiquement réduits depuis dix ans,
alors que les besoins de la population et son mal
ê t re ne cessent de cro î t re”. 
Le projet d'établissement pour les cinq ans à venir
c o m p rend modes de soins nouveaux, foyer d'ac-
cueil médicalisé pour handicapés psychiques,
consultation mémoire, hôpital de jour pour
malades Alzheimer, consultations sommeil,
réseaux de périnatalité et réalisations concertées
pour les adolescents et préadolescents. Mais, sou-
ligne Janine Jambu : «Le budget imposé à l'EPS
Erasme ne permet pas de répondre à ces objec-
tifs.» Plus grave : il met en cause la pérennité et les
missions de cet établissement. La députée deman-
de donc au ministre de se saisir rapidement du
d o s s i e r, d'entendre les intéressés et de modifier le
budget en conséquence. Elle insiste aussi sur la
nécessité d'investir dans les structures psychia-
triques à la hauteur de leurs besoins. 

*Etablissement Public de Santé.

Appel à témoi n s
Si vous vous reconnaissez sur cet te ph o to repr é s entant de s
enfants de pri s on n i ers malakoffiots pendant la secon de
Gu erre Mon d i a l e , n’ h é s i tez pas à con t acter le Servi ce com-
mu n i c a ti on au 01 47 46 75 54.
Mi ch el Cl a u de et Roger Le Roy ch erch ent à recon s ti tu er cet
é p i s ode de l’histoi re ,pour qu’il ne tom be pas dans l’oubl i .

Médecins
G a rde médicale de 20 h à
24 h du lundi au samed i ,
de 9 h à 13 h et de 16 h à
24 h les dimanches et
j o u rs fériés :
> 1 0 , bd des Fr è re s -
Vi go u ro u x , à Cl a m a rt .
Pour être acc u ei ll i , il faut
a ppel er le 15.

Pharmacies
4 septem bre :
Mey n i el et Liber
> 9 9 , rue Sad i - Ca rn o t ,
Va nve s .
11 septem bre :
Treu s s a rd et Hern a n de z
> 2 0 , av. P i erre -
Bro s s o l et te , Ma l a kof f .
18 septem bre : Trincal 
> 5 5 , rue Raym on d -
Ma rch eron ,Va nve s .
25 septem bre : Hel a ry
> 2 4 2 , av. P i erre -
Bro s s o l et te , Ma l a kof f .
2 octobre :
Tran Seng Licky
> 1 0 , rue Béra n ger,
Ma l a kof f .

Infirmières
Mme Aquilina :
> 01 46 62 09 44.
M lles Lef a u re , Ra f f a n el ,
M . Po u peau :
> 01 46 54 25 47.
Mme Lefeuvre - Gu i lloux :
> 01 47 46 99 31.
Mmes Ri ccio et Sch l o s s ers :
> 01 46 55 82 05.
Mme Stoop s - Devesa :
> 01 46 57 22 23
ou 01 42 53 42 69
ou 06 61 91 61 77.

Urgences dentaires
Di m a n ches et jours fériés :
9 h à 12 h et 15 h à 17 h.
> 01 47 78 78 34.

Urgences vétérinaires
To utes les nuits (20 h-8 h).
Di m a n ches et jours féri é s .
> 01 43 96 23 23 ou
01 48 32 93 30.

> Services de garde SERVICES

Deux mois à l'avance !
Le délai en tre l'envoi d'un
do s s i er à la sous-pr é fectu re
(où les do s s i ers s'acc u mu-
l ent !) et son retour à la
m a i rie atteint plus de hu i t
s emaines pour les passe-
ports (qu'il s'agisse d'un
voya ge to u ri s ti que ou pro-
fe s s i on n el) et pour les car-
tes nati onales d'iden ti t é .
Pour obtenir vos papiers , i l
est recommandé de faire les
d é m a rches deux ou troi s
m ois à l'ava n ce . Pour dépo-
s er vo tre do s s i er, il est
i n d i s pen s a ble de pren d re
ren de z - vous en mairie au :
> 01 47 46 77 98

> Papiers d'identité

Bilan bucco-dentaire
g r a t u i t
Les den ti s tes et vo tre caisse
d ' a s su ra n ce maladie propo-
s en t , une fois par an, u n
bilan bu cco - den t a i re aux
j eunes en tre 13 et 18 ans,
a s surés sociaux ou aya n t -
d roits d'assurés soc i a u x . Ce
bilan perm et d'iden ti f i er les
s oins néce s s a i res et de rece-

> CPAM

voir des con s eils d'hygi è n e
pers on n a l i s é s . Aucun soi n ,
s a u f cas d'urgen ce , n ' e s t
donné lors de cet ex a m en
de pr é ven ti on . Quand vo u s
recevez l'invi t a ti on de vo tre
c a i s s e , vous avez trois moi s
pour pren d re ren de z - vo u s
chez le den ti s te de vo tre
ch oix pour un ex a m en gra-
tu i t . Si des soins sont néce s-
s a i re s , ils seront com p l è te-
m ent rem bo u rsés à con d i-
ti on d'être réalisés dans un
délai de six mois après la
prem i è re vi s i te .

Faux agents
Avis aux assurés et
em p l oyeu rs : a t ten ti on aux
faux agents se pr é s en t a n t
comme médec i n s - con s ei l s ,
a s s i s t a n tes sociales ou
a gents de la CPA M . Ava n t
de répon d re aux qu e s ti on s
po s é e s , ex i gez une carte
profe s s i on n elle et les coor-
données du cen tre ou du
s ervi ce . Quant aux dem a n-
des par téléph on e , ref u s e z
de com mu n i qu er to ute
i n form a ti on con f i den ti ell e
sur vous ou vos proch e s , tel
que nu m é ro de sécuri t é
s oc i a l e , coordonnées ban-
c a i re s , ad re s s e , …

URBANISME
> Permis

Permis de constuire, de démolir,
déclarations de travaux accordés
• S.A. HLM LOGIS TRA N S P O RT, 142/152 bd Gabri el - P é ri ,
m od i f i c a ti on portant sur les sous-sols, les façades et le nom-
bre de logem en t s
• NEYTC H EVA , 2 0 , rue Ju l e s - Gu e s de , d é m o l i ti on parti ell e
d’une habi t a ti on et d’un bâti m ent annexe ; ex ten s i on et su r-
é l é va ti on d’une habi t a ti on
• RO M A N N , 1 6 , rue Gall i en i , d é m o l i ti on d’une véra n d a
pour ex ten s i on et mod i f i c a ti on d’une cl ô tu re d’un pavi ll on
• BAQU I A S T, 1 3 , impasse Re s s ort , d é m o l i ti on d’un escalier
co uvert , d’une véranda et d’une annexe pour su r é l é va ti on
d’une maison indivi du ell e
• GUESNIER, 5 2 , rue Pa u l - Bert , tra n s form a ti on d’un en tre-
pôt com m ercial en habi t a ti on et atel i er pour arti s te
• LIM, 3 4 , rue Led ru - Ro ll i n , su r é l é va ti on d’une habi t a ti on
et d’un ga ra ge , m od i f i c a ti on portant sur la pose de pan-
neaux solaires en toi tu re
• PAV LOV I TC H , 3 bi s , s en ti er des Ba s - G a rm a n t s / 1 2 , bd du
Co l on el - Fa bi en , ex ten s i on d’une habi t a ti on , m od i f i c a ti on
de la façade du ga ra ge
• SCI RAVA L , 2 3 , rue Eu g è n e - Va rl i n , d é m o l i ti on parti ell e
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d’un en trepôt com m ercial ; tra n s form a ti on de locaux d’ac-
tivités en 3 logem ents indivi du els et su r é l é va ti on
• CAPI L LO N , 4 , vi lla Sa bo t , d é m o l i ti on d’un abri de ja rd i n
• REMUSAT, 1 6 , av. P i erre - L a ro u s s e , tra n s form a ti on d’un
l ogem ent en su rf ace com m erc i a l e
• LEBRET, 1 1 , vi lla Sa bo t , ex ten s i on d’une maison indivi du el-
l e , m od i f i c a ti on portant sur l’aspect ex t é ri eur de la toi tu re
• CLEMENT, 3 , impasse des Fo s s e s - Ro u ge s , con s tru cti on
d’une maison indivi du ell e
• RO U G E M O N T, 22 rue Edga r- Q u i n et , ex ten s i on d’un
p avi ll on et tra n s form a ti on du re z - de - chaussée en loc a l
d ’ activi t é
• HABERT, 6 , vi lla Gen evi è ve , ex ten s i on d’une maison indi-
vi du ell e
• OBA D I A , 2 0 , rue Ca rn o t , ex ten s i on d’un pavi ll on , m od i f i-
c a ti on portant sur l’aspect ex t é ri eur de la con s tru cti on
• TRA R I E U X , 2 3 , rue Al ex i s - Ma rti n , ex ten s i on d’une mai-
s on indivi du ell e
• GLACHANT et ULLDEMOLINS, 2 8 , rue Al ex i s - Ma rti n ,
m od i f i c a ti on du sous-sol et agra n d i s s em ent d’une ouvertu-
re sur la façade arri è re d’un pavi ll on
• PATO I S / H A L I M I , 1 7 , p a s s a ge d’Arco l e , m od i f i c a ti on de la
f a ç ade rue et du pign on arri è re
• CHAZELAS/ HENRY, 1 1 bi s , impasse Ma rce a u , pose de 2
velux en toi tu re d’une maison indivi du ell e
• BO U R R E AU, 1 7 , rue Am p è re , r é fecti on d’une cl ô tu re
sur ru e
• DÉHU, 9 , vi lla Léger, rava l em ent des façades d’une maison
i n d ivi du ell e
• TURO L LA , 6 7 , av. P i erre - L a ro u s s e , rava l em ent et réfec-
ti on de la toi tu re d’un immeu ble d’habi t a ti on
• MASB, 9 2 , bd Gabri el - P é ri , rava l em ent de façade sur ru e
d’un immeu ble d’habi t a ti on
• BERETE, 1 4 , s en ti er des Fosses Ro u ge s , rava l em ent et
m od i f i c a ti on des façades d’un pavi ll on
• CZUPRY NA , 2 2 , rue Guy - M ô qu et , r é h a bi l i t a ti on et su r-
é l é va ti on d’une maison indivi du ell e
• FERMIN, 3 , rue Fr é d é ri c - Fo u rn i er, rava l em ent des façade s
d’une maison indivi du ell e
• BO U G U E L E R E T, 4 , rue Neuve - Mon t h o l on , r é fecti on de
la toi tu re de l’en trée d’une habi t a ti on
• SARL JESA, 1 5 7 , bd Gabri el - P é ri , m od i f i c a ti on de la vi tri-
ne d’un local com m erc i a l
• RIBEIRO, 2 1 , av. Au g u s ti n - Du m on t , rava l em ent et mod i-
f i c a ti on de la façade sur rue d’un pavi ll on
• A M O R E TT I , 1 bi s , cité Je a n - Ja u r è s , m od i f i c a ti on de la
f a ç ade d’une maison indivi du ell e
• SNC BA R S AC , 6 4 , av. P i erre - Bro s s o l et te , m od i f i c a ti on de la
f a ç ade d’un local com m ercial et réaménagem ent intéri eu r
• BRO S S AT, 1 0 2 , bd Ca m é l i n a t , m od i f i c a ti on de la cl ô tu re
sur rue d’un pavi ll on
• V I A N N E C , 8 , rue Ma t h i l de , r é fecti on de la toi tu re d’un
a bri de ja rd i n
• BA D E S C U, 1 8 , rue Pa u l - Bert , ferm etu re d’un balcon

ÉTAT CIVIL
22 MAI AU 30 JUIN 2005 

> Bienvenue

Il ayda Budak • Ma t teo
Basini • Basile Massé •
Nacime Negaa • Emma
Th o uven el • Je a n
Ch ava u d ret • Lauren t
Wa ll ois • Fa u s tine Portut •
Aryé Berdah • Loved ay Sav y
• Ma ë lys Guéna • Estell e
Ca rpen ti er • Ma r g u eri te
Lecas • Elsa et Lolie Gesta -
- Garcia • Va l en tine Pietri •
Si enna Al e s s a n d ra • Sa n a a
El Ab dellaoui • Al b a n e
Cl a rens • Am a u ry Ba ë rd •
Tim Osadebe • Y s er Boye a u
• Koumaï Cl avel • Lauri e
Yung Zhang • Al ex a n d ra
Ka j t a rek • Dorian Dec a rre •
Yaël Ogor • Lahna Ba ï l ech e
• Léo Den eux • Jeanne Le
Ma rrec • Noa Perri on •
Div ya Je a n - P i erre • Lu c a s
De Muy n ck • Vi ctor Hi pe a u
• Orn ella Galéa • Lu c a s
Mi chal • Al ex a n d re Pera u d
• Kahina Ihad jadene • Sof i a
Berrabah • Rose Va ll et te -
Vi a ll a rd • Ki llian Ma s s on •
N é s ryne Jemli • Dania
Gu é ra rd • Meh d i
Benmiloudi • Eva Bl a n co • 

> Vœux de bonheur

P i erre André et Anne Fef fer
• Zouhir El Ak remi et Hod a
Teraa • Ch ri s tophe Flamen t
et Annie Ch opin • Si m on
Ti m elli et Vanessa Flageul •
Je a n - Fra n ç ois Ma rtin et
Suzanne Côté • Mi ch el
Cassin et Ma ri e - Ch ri s ti n e
Bern è de • Alain Bozoul et
Ma ri lyne Edouain • Fa bi en
Clin et Shindou Takaso •

Rui Ma nu el Da Si lva Vi ei ra
et Blandine Ja f f rez • Ni co l a s
Berthe et Emilie Renaud •
Ma rc Ferran et Bri gi t te
Veys s i ere • Cédric Louit dit
Su lly et Aurélie Hi l deral •
Jacques Tei n tu ri er et
Hanane Amir • Gill e s
R é gn i er et Ca t h eri n e
Lem a i re • Je a n - Paul De
Fa rias et Mon i qu e
L a n d reau • Eric Ley n aert et
Axelle Si n ton er • Pierre
L i gn on et Del phine An ton •
S t é phane Geay et Ma ria Di
Fa bio • Alain Gira rd et
Is a belle Lep a ge • Eri c
G a u d ri ll et et Ch a n t a l
E n gerran • Sylva i n
E n gerran et Sa n d ri n e
G oron • Damien Styskal et
Pascale Lega ll • Stéph a n e
Po u s s et et Eleanor Watt •
Hu go Duval et Ca ri n e
Seguin • Mi ch el Jeanneau et
P i erret te Ro h a rd •
Ch ri s tophe Léon a rd et
Nathalie Ra n c i ll ac •
Ch ri s tophe Ca pon et
Chantale Mu elle • Loren zo
Put et Stéphanie Ma rtins •
Fr é d é ric Daya et Nad i a
Ch era ly • Di d i er Pham et
Denise Ch a n tre •

Mamans à l'honneur
Madame le Ma i re a remis la
M é d a i lle de la Fa m i lle fra n-
çaise – "témoi gn a ge de recon-
n a i s s a n ce de la Na ti on envers
les mères et pères de famill e "
– à Ma rtine Désécure (à ga u-
che sur la ph o to) et Elisabet h
Lequéré (à droi te ) . M é d a i ll e
de bron ze pour avoir élev é
qu a tre enfants à la prem i è re ,
d ' a r gent pour six à la secon-
de .

> Condoléances
Ma r g u eri te Provost veuve
Bert h o u , 68 ans • Fra n ç oi s
G en è ve , 51 ans • Raym on d
Vae s ken , 84 ans • Ch ri s ti a n
L a u ren t , 72 ans • Su z a n n e
Faveris veuve Ba ti fo l i er, 9 9
ans • Hen ri Meu n i er, 62 ans
• Leila Ab del a z i z , 34 ans •
Cl a u de Du ri a u l t , 74 ans •
Jeanne Bosc veuve Ni co l a ï ,
98 ans • Louise Robert
veuve Ch a m p avert , 80 ans •
Yiba Do u m i , 38 ans •

Ma t h i l de Rell a n d , 75 ans •
Mélanie Noyer épo u s e
Mon o t , 74 ans • Jacqu e s
G a ri n , 72 ans • An d r é
L é ton , 38 ans • Bru n o
Ri ch a rd , 36 ans • Mon i qu e
Si m on , 63 ans • Mi ch ell e
Macé épouse Voi n ey, 63 ans
• Je a n - Cl a u de Ch e k ro u n ,
56 ans • Hedi Ben Ch ei k h ,
52 ans • Jeannine Ma i ll e a u
veuve Wa tbl ed , 75 ans •
Ca m i lle An d ri eu épo u s e
Perra g u i n , 91 ans • Je a n n i n e
Ch a rpen ti er épo u s e
Hocqu i n gh em , 83 ans •
D a n i el Ti rel , 65 ans •
G a bri el Le s c a l e , 70 ans •
Raym ond Th o s , 78 ans •
Rose Du bo u rd i eu , 90 ans •
Cl a u de Cre s p i n , 74 ans •
Pa u l et te Bl a n ch a rd veuve
L h om m e , 89 ans •

> Hommage
Paulette Lhomme
Le 14 ju i ll et , avec be a u co u p
de tri s te s s e , ses parents et
amis ont appris le décès de
Pa u l et te Lhom m e . E lle était
une pers onnalité de la vi e
l ocale de Ma l a kof f ,
con s ei ll è re municipale de
1965 à 1977, ad m i n i s tra tri-
ce de la Caisse des écoles et
du Bu reau d'aide soc i a l e ,
m em bre du Pa rti
Com mu n i s te Fra n ç a i s . E ll e
milita aussi dans de nom-
breuses assoc i a ti ons de
p a rents d'élève s , de loc a t a i-
res,… Très appréciée dans
s on qu a rti er, elle était tr è s
a t t achée à sa vi ll e . Mad a m e
le Ma i re a ex primé ses plu s
s i n c è res con do l é a n ces à
to ute sa famill e .



30> Malakoff infos – Juin 2005

?

ASSOCIATIONS
Loisirs variés  
Trois clubs vous propo s ent :
j eux de soc i é t é , go û ters ,
a près-midi dansants, s é a n-
ces de cinéma, con f é ren ce s ,
to u rn ois de bo u l e s , con fec-
ti on de bo u qu et s , co u rs de
de s s i n , r é a l i s a ti ons d'obj et s ,
ren con tres avec les en f a n t s
des cen tres de loi s i rs ou les
r é s i dents de la Ma i s on de s
Po è te s . Une fois par tri m e s-
tre , s ortie avec repas au re s-
t a u ra n t . Acc u eil et inform a-
ti on s , lundi après-midi :
> Club Lafore s t ,
7 , rue Lafore s t .
Club Jo l i o t - Cu ri e ,
5 / 7 , rue Jo l i o t - Cu ri e .
Club Am broi s e - Croi z a t ,
1 0 2 , rue Pa u l - Va i ll a n t -
Co utu ri er.

> Clubs retraités

Permanences
copropriété
La Ch a m bre Syndicale de s
Propri é t a i res et
Copropri é t a i res de Pa ri s -
Il e - de - Fra n ce vous re ç oi t
pour vous ren s ei gn er, vo u s
con s ei ll er et vous aider à
r é gl er vos problèmes de
propriété et copropriété au
m i eux de vos intérêts. Un e
é qu i pe de ju ri s te s
spécialisés et bénévoles est à
vo tre servi ce . Perm a n en ce s
sans ren de z - vo u s , l e
m erc redi de 14 h 30 à 18 h.

> CSCP

Envie de théâtre
D é butant ou con f i rm é ,
en f a n t s , ado l e s cents ou
adu l te s , vous avez une vra i e
envie de théâtre , d'une for-
m a ti on séri euse et ef f i c ace ,
de créati on de spect acl e s
ori gi n a u x . Rej oi gnez notre
tro u pe . Des profe s s i on n el s
du spect acle vo u s
acc u ei ll ent avec re s pect et
convivialité pour un an.
Ren s ei gn em ents au :
> 08 70 22 82 95.

> C o m p a g n i e
du Ressort

Parrainage France
Depuis plu s i eu rs années, l e s
a n tennes de Pa rra i n a ge
Fra n ce perm et tent de
s o utenir des enfants avec
l ' accord de leu rs famill e s .
Le parra i n a ge s'or ganise en
fon cti on des parti c u l a ri t é s
de ch a que famille d'acc u ei l
et de ch a que en f a n t . Un
wee k - end sur deux et
pendant certaines vac a n ce s
s co l a i re s , l ' en f a n t
ex p é ri m en te d'autre s
m odes de vie et acqu i ert
d ' a utres rep è re s , tandis qu e
les parrains déco uvrent un
enfant qui grandit avec leu r
p a rti c i p a ti on . Cet te

> CFPE

formule est aussi un
s o uti en pour les parents de
l ' en f a n t , dans le re s pect de
l eu rs droi t s . De nom breu x
p a rten a i res soc i a u x
con s tru i s ent le réseau de
p a rra i n a ge avec le Cen tre
Français de Pro tecti on de
l ' E n f a n ce . Le s
profe s s i on n els de
Pa rra i n a ge Fra n ce sont à
vo tre éco ute et vo u s
i nvi tent à déco uvrir cet te
ex p é ri en ce et à deven i r
p a rra i n s . De nom breu x
enfants sont en atten te .
Ri en n'est po s s i ble sans
vo u s . Con t actez Pa rra i n a ge
Il e - de - Fra n ce .
> 1 2 1 , av. P h i l i ppe -
Au g u s te , 75011 Pa ri s .
01 55 25 47 40.

> Ma i s on des assoc i a ti ons 
4 , rue Le Bo uvi er, 9 2 3 4 0
Bo u r g - l a - Rei n e .
T é l . : 01 46 01 00 21
e - m el : c s pc i d f @ w a n adoo. f r
s i te : w w w. c s pc . a s s o. f r

> La Périphérie
Exposition
Avec No night last nigh t ,
Fr é d é ric Del a n gle nous
l ivre la réalité
d ' Ah m ed a b ad , capitale du
Gu ju ra t , au nord-ouest de
l ' In de : su rpop u l a ti on ,
po lluti on et misère ,
con tra s te en tre la marée
humaine du jour et une
vi lle morte de nu i t .
En sem bles fugi ti fs s ont de s
com po s i ti ons éph é m è re s
réalisées avec les détri tu s
d ' a près le marché et
ph o togra phiées par
Eva Mayer, sur le march é
d ' All i gre à Pa ri s .
> 1 7 , rue Ro u get - de - L i s l e
Vern i s s a ge : 14 septem bre ,
19 h-23 h.
Ex po du 15 septem bre au
15 octobre , du jeudi au
s a m ed i , 15 h-20 h.

Remerciements
L ' As s oc i a ti on des Pa ra lys é s
de Fra n ce (mem bre
d ' Acti on Ha n d i c a p )
rem ercie ch a l eu reu s em en t
les bénévoles et les
don a teu rs d'avoir été
s en s i bles à l'appel lancé
pour la semaine nati on a l e
des pers onnes handicapées
phys i qu e s . Les fon d s
co ll ect é s , le 19 mars 2005
sur les Ha ut s - de - Sei n e ,
s ' é l è vent à 6 310,41 Q.

> APF

Bienvenue
La perm a n en ce reprend à
p a rtir du 6 septem bre , to u s
les mard i s , de 9 h à 11 h 30.
> 2 6 , av. P i erre - L a ro u s s e .
Tél./fax : 01 46 57 48 63.

> Secours populaire

Retrouvailles
Le "p'tit déj" du jeudi mati n
(9 h-11 h 30) reprend le 8
s eptem bre . La perm a n en ce
d ' acc u eil (14 h-16 h30) sera
o uverte les lu n d i s , de 14 h à
16 h 30. Coi f feur le 2e lu n d i
de ch a que moi s .
> 9 bi s , rue Danico u rt .

> Secours catholique

> Aéroplane
Danse et théâtre
L ' A é roplane reprend ses
activités – danse et théâtre
pour enfants et pr é -
ado l e s cents – à partir du
9 s eptem bre , jour dédié aux
ren s ei gn em ents et
i n s c ri pti on s .
> Con t act au 06 63 13 66 46
ou 06 61 13 32 51 à parti r
du 25 août.

Pour la rentrée
L ' a s s oc i a ti on propose du
n o uveau :
• Pour les 6/8 ans : é veil à la
danse (Am é ri que lati n e ,
Gr è ce , Moyen - O ri en t , etc . ) .
• Pour les 8/12 ans : i n i ti a-
ti on à la danse d'Egypte tra-
d i ti on n ell e .
• Pour les adu l tes : o uvertu-
re d'un co u rs de perc u s-
s i ons afri c a i n e s , p lus de
co u rs de capoei ra .
Co u rs et stages sont aussi
proposés en danse afri c a i-
n e , a f ro - br é s i l i en n e , salsa et
a utres danses cubaines,
danse d'Egypte , Ba l i ,
Haw a ï , Am é ri que latine et
des Sévi ll a n e s .
Reprise des co u rs : 19 sep-
tem bre . Prenez con t act avec
G . Gu i ll on (le matin) :
> 01 46 44 17 90 ou
a n n em eija @ w a n adoo. f r
s i te : w w w. d a n s e s - du -
m on de . com

> Danses du monde

Pour la nouvelle saison
Ca l en d ri er des ra n don n é e s
a f f i ché début septem bre au
cen tre Guy n em er ( 2, ru e
Guy n em er - Ch â ti ll on ) .
In s c ri pti ons au cen tre :
1 7 s eptem bre . Trois sorti e s
par moi s . D é p a rts devant le
cen tre (covoi tu ra ge ) . 1è re

s ortie : 18 septem bre
( 1 8 k m ) . Ren de z - vous à
8 h 3 0 . Retour aux voi tu re s
vers 16 h. ( Pr é voir un
co u pe-faim et un piqu e -
n i que.) Pour plu s
d ' i n form a ti on :
> 06 20 61 61 71.

> Randofass

Exposition
L ' a s s oc i a ti on propose une
ex po s i ti on , le 18 septem bre .
De 14 h à 20 h, d é co uvre z
les dessins et pei n tu res de s
é l è ve s , j eunes et adu l te s , de
l ' Atel i er.
> 6 7 , av. P i erre - L a ro u s s e .
01 46 55 36 28.

> Jours de fête

Danse africaine
Les co u rs repren n ent à
p a rtir du 3 octobre , s a ll e
Léo Ferré (60, bd Ch a rl e s -
de - G a u ll e ) , le lundi 
(18 h 30-19 h 30 po u r
en f a n t s , 19 h 30-20 h 45
pour adu l te s , 20 h 45-22 h :
t h é â tre sur thèmes
a f ri c a i n s ) .
Pren d re con t act au :
> 01 46 54 43 93.

> Yenen'ga

Pour vos loisirs
Depuis 25 ans, u n e
centaine de bénévo l e s
con tri bu ent à la
pr é p a ra ti on de vac a n ces et
l oi s i rs pour les retraités du
B â ti m ent et des trava u x
p u bl i c s . Les inscri pti ons se
font directem ent auprès de
ces corre s pondants qu i
a s su rent aussi le relais en tre
les retraités et le servi ce
d ' acti on soc i a l e . Pren e z
con t act avec vo tre
corre s pon d a n te locale :
Mme Ch ri s tiane Ma rti n et
( 2 1 , rue Lo u i s - Ro ll a n d ,
92120 Mon tro u ge – 01 46
55 16 83). E lle vous fera
p a rvenir le catalogue de s
s orties 2006 et la liste de s
s t a ges or ganisés par PRO
BTP à Pa ris 15e.
In s c ri pti ons pour la fête de
fin d'année (13 décem bre )
à partir de début octobre .

> BTP-Retraite



32> Malakoff infos – Septembre 2005

AGENDA

> Les films de septembre
> Cinéma Marc e l - P a g n o l ,
47, avenue Pierre - L a ro u s s e
Tél. 01 46 54 21 32

>P e i n d re ou faire
l ' a m o u r
d'A. et J. M. Larrieu.

>The Wo r l d
de Jia Zang-Ko (VO).

>M a d a g a s c a r
d'E. Darnell et T. Mc Grath.

>Douches fro i d e s
d'Antony Cordier 
(suivi d'un débat
le 14 septembre )

>B roken Flowers
de Jim Jarmush.

>L ' Av i o n
de Cedric Kahn.

>La Moustache
d'Emmanuel Carrère. 

>C h a r l i e
et la chocolaterie
de Tim Burton.

>C o u rts métrage
Le 1e r o c t o b re, après-midi,
pour l’inauguration.
2, rue Augustine-Va r i o t

Coups de ♥ de l’ACLAM
> Cycle arc h i t e c t u re : la banlieue. "Bâtir la banlieue, construire Malakoff", 20 octobre ,
18h30, bibliothèque P.-Neruda. – Balade à Vanves, 26 novembre, départ 13h30, devant le
m é t ro Plateau de Vanves. –"Une histoire politique de la banlieue", 1e r d é c e m b re, 18h30,
maison des arts. 
> Sorties : Paris à pied (14e et 7e a r rondissements), 8 octobre, départ 13h, devant l'hôtel de
ville. – Breteuil (visite du château et des jardins, lecture des contes de Perrault), 9 octobre .
Départ en car, 13h20 rond-point Barbusse,13h30 square de Ve rdun – Berlin, 11/13 novem-
b re (inscription le 9 septembre ) .
> Billeterie : La Veuve joyeuse à l'Opéra comique, le 18 octobre. 
Adhésion ACLAM, informations et inscriptions : à partir du 6 septembre .
> Service culturel - 01 47 46 76 30 ou 01 47 46 75 78.

A N I M AT I O N
Vi d e - g r e n i e r
d ' a u t o m n e
> bd de Stalingrad, entre les
ronds-points Barbusse et
Gagarine.
de 9 h à 18 h 30.

> 2 OCTOBRE

I N A U G U R ATIONS 
De la rue
A u g u s t i n e - Variot et
des nouveaux locaux
(cinéma, mission loca-
le, AMIRE,…)
> 11h, 2, rue Augustine-Variot.

> 1er OCTOBRE

CINÉMA 
Reprise 
> 14 h 30, cinéma Marcel-Pagnol
47, av. Pierre-Larousse.

> 7 SEPTEMBRE

J O U R N É E S
DU PATRIMOINE 
Avec La Vi g i e
Supélec et Clacquesin
> (voir page 11)

> 17/18 SEPTEMBRE

EXPOSITION 
To u r i s t e s
Photos, vidéos et installation des
K o l k o z .
> Maison des Arts
105, av. du 12-Février-1936
Jusqu'au 13 novembre.
Vernissage : 17 septembre, 18 h.

> 18 SEPTEMBRE

LIRE EN PAIX 
«Pourquoi la guerre ?» 
> 17 h 15, bibliothèque,  
24, rue Béranger.

> 24 SEPTEMBRE 

VISITES DE QUARTIERS  
Rencontres et débats
avec les élus
> Programme complet des visites
dans les boîtes aux lettres, entre
le 13 et le 17 septembre.

> 22/28 SEPTEMBRE

C I N É M A
Dernière séance
> 20 h 30, programme surprise.
47, av. Pierre-Larousse.

> 27 SEPTEMBRE

T H É ÂTRE 
Inutile de tuer son
père, le monde
s'en charge
De et par Pierre Ascaride
Mise en scène : Ariane Ascaride.
Jusqu'au 1e r o c t o b re
> Théâtre 71,
3, place du 11-Novembre

> 29 SEPTEMBRE

T H É ÂTRE 
M e n t e u r
De et par Yannick Jaulin.
> Théâtre 71,
3, place du 11-Novembre.
Jeudi, 19 h 30, vendredi, 20 h 30.

> 29 SEPTEMBRE

RENTRÉE SCOLAIRE
des écoles et collèges

> 2 SEPTEMBRE


